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Eartha Kilf, star et femme-orchestre

L’art de vivre seule sans s’ennuyer
4 Apres une heure d'interview 

avec elle, je suis reparti heureux, 
mon enregistreuse sous le bras, 
avec la certitude que je pourrais 
vous en tirer aujourd'hui un por* 
trait qui rendrait à peu près inu­
tile la sortie de son prochain livre 
autobiographique.

par Léonce GAUDREAULT
Impossible à cerner cette Ear­

tha Kitt qui sera ce soir sur la très 
belle scène de l'Agora du Vieux- 
Port de Québec en compagnie de la 
jeune et fougueuse Marjolène Mo­
rin, cette chanteuse dynamique 
qui a donné un nom au groupe 
québécois rock Corbeau.

Enigmatique, cette Noire amé­
ricaine née il y a une soixantaine 
d'années en Caroline du Sud, et qui 
sait encore faire le hit-parade avec 
un clip tel que "I Love a Man". Elle 
sait être aussi jeune et énergique 
que Tina Turner. Mais le tube dont 
on se souvient encore le plus aux 
Etats-Unis c'est l'esclandre qu'elle 
avait fait a la Maison Blanche en 
afrirmant en termes peu diploma­
tiques à la femme du président 
Lyndon B. Johnson que l'Amerique 
sacrifiait inutilement toute la jeu­
ne génération au Vietnam. Cela lui 
avait valu l'honneur d'étre sur la 
liste noire et d'étre traitée presque 
en paria pendant onze années dans 
son propre pays.

En entrevue cette semaine, 
elle en remettait. Selon elle, le 
président Reagan cherche par tous 
les moyens à remettre les Etats-U­
nis au premier plan de l'actualité... 
alors que l'Amérique devrait

^ »

• ■ * ^-■*^**t>.* ■'

.4

\

Eartha Kitt devant la scène de l'agora du Vieux-Port.

plutôt se taire, se tenir tranquille 
pendant les prochaines années. 
Ceux qui prostituent l'Amérique 
vont faire faillite. Elle ajoute que si 
les citoyens américains ne défen­
dent pas l'Amérique, ses grands

principes de liberté, eh bien ça va 
être l'effrondement du pays et que 
tous seront responsables de ce qui 
surviendra oar la suite.

Le boycottage dont elle fut 
l'objet jusqu'au moment, il y a six
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ou sept ans, où Jimmy Carter lui 
accorda le pardon présidentiel l'in­
cita à mener sa carrière de star 
davantage à l'étranger.

C'est ainsi d'ailleurs que le 
réalisateur de télévision Bernard

Picard, le metteur en scène du 
spectacle de ce sou*, s'est retrouve 
un jour sur ses genoux en train de 
chanter avec elle sur une scene de 
cabaret à Edmonton (Alberta) en 
1972 le classique "C'est si bon...". Il 
venait de faire une tele avec elle. 
C'est lui qui a signé l'émission de 
Gilbert Becaud à la Baie-James, 
diffusée l'hiver dernier.

Il est plein d'admiration pour 
cette "béte de scène", disant 
qu'elle est comme une locomotive 
fonçant à cent milles à l'heure et 
qu'il vaut mieux sauter du train si 
on ne sent pas en mesure de faire 
face à la musique.

D’abord danseuse
Eartha Kitt fut d'abord dan­

seuse dans la troupe américaine de 
Katherine Dunham. C'est toutefois 
la France de l'après-guerre qui la 
consacra vedette internationale... 
de la chanson. Mais elle était capa­
ble de toutes les formes artisti­
ques, y compris de seduire Orson 
Welles qui l'invita a partager la ve­
dette avec lui dans la piece Dr 
Faust, dont la première avait eu 
lieu a Paris. Il l'avait proclamée la 
"femme la plus excitante au 
monde".

Elle a tout fait ou presque 
tout. Chanteuse au Blue Angel, 
boite célébré de New York. Et puis, 
succès au theàtre sur Broadway, 
notamment dans New Faces ol 
1952. Elle a joue au cinema (dont 
StLouis Blues et The Last Resorti, 
à la télévision (Salome, Mission Im­
possible, Batman, etc) et tout der­
nièrement elle jouait a guichet

ferme au Carnegie Hall de New 
York dans un "one woman show".

Parvenue a un âge ou on accro­
che ses patins, grand'mere Eartha 
cherche encore les défis et les exci­
tations comme si elle allait demeu­
rer éternellement adolescente.

Elle a écrit un livre. Alone 
With Me. Même si elle a fait des 
spectacles dans plus de cent pays 
et en présente encore quelque 200 
par annee, elle affirme qu'elle n'a 
pas d'agent pour s'occuper de ses 
affaires. "Je ne veux pas d'excès de 
bagages, rien qui puisse me foutre 
les blues." Elle est venue seule à 
Montreal. Alors que parce qu'elle 
est une star, confie-t-elle, les gens 
se seraient attendus à la voir des­
cendre avec une suite de six ou 
sept personnes.

"I am alone but I'm not lonely - 
Je SUIS seule, dira-t-elle, mais je ne 
m'ennuie pas."

Et on ne s'ennuie pas avec elle, 
surtout si on s'adonne à être un 
màle."Je suis tout ce que vous at­
tendez de moi. Je cherche un 
h-o-m-m-e qui saura me prendre." 
Déroutante, elle parle constam­
ment de liberation politique mais 
en même temps elle joue a plein la 
carte de la séduction et de la sen­
sualité, comme une marque de 
commerce. Par sa voix et encore 
par le mouvement du corps. Pour 
son videoclip a succès qu'on en­
tend même a la television fran­
çaise (chaine 99) elle s'est faite 
habiller par un très grand coutu­
rier, Christian Dior. Ce soir, c'est le 
Québécois Gilles Gagné qui la pare­
ra des plus beaux atours.9

Joliette

Un “phénomène” de l’activité musicale au Québec
èll y a une vingtaine d'années, 

Joliette était une ville de moyenne 
importance anonyme, comme tant 
d’autres au Québec, sur le plan 
musical.

Aujourd'hui elle s'affirme com­
me un lieu privilégié de p oduc- 
tion, de diffusion et un réservoir 
de talents susceptible de faire l'en­
vie de centres beaucoup plus 
importants.

Le père Fernand Lindsay, 
l'animateur et l'àme dirigeante 
de la vie musicale de Joliette.

par Marc SAMSON

Que s’est-il passé au cours de 
ces deux décennies pour que Joliet­
te en vienne à posséder une école de 
musique très active et productri­
ce , pour réunir un public assez in­
téressé à la chose musicale pour se 
rendre régulièrement au concert et 
à l'opéra à Montréal (une heure de 
route) tout en soutenant avec 
succès ses propres séries de réci­
tals? Pour aliinenter une chorale 
d'adultes et un orchestre de jeunes, 
pour accueillir été après été des 
centaines d’étudiants à son camp

musical du Lac Priscault (à Saint- 
Corne, une vingtaine de kilometres 
de Joliette)? Pour assurer l'exis­
tence et l'expansion d'un Festival 
qui en sera, en 1987, à sa dixième 
édition et qui se prépare, pour l'an 
prochain, à se transporter dans un 
cadre qui deviendra le Tanglewood 
ou le Saratoga du Canada?
Animateur exceptionnel

Derrière tout ce bouillonne­
ment des arts se trouve un anima­
teur exceptionnel, le père Fernand 
Lindsay.

Clerc de Saint-Viateur, profes­
seur de philosophie, fin gourmet, et 
naturellement féru de musique, le 
père Lindsay sait, sous son apparen­
ce débonnaire et toujours calme, 
"vous faire apparaitre un pont ou 
déplacer une montagne en moins de 
temps qu'il ne faut pour le dire, si 
besoin en est", avance,une de ses 
collaboratrices de la première heu­
re pour témoigner de son extraordi­
naire volonté et di son pouvoir de 
persuasion.

Pour rendre à César ce qui ap­
partient à Cesar, le pere Lindsay a 
trouvé à Joliette un terrain pro- 
price à cette éclosion musicale.

Un de ses confrères, le père Rol­
land Brunelle, avait déjà commencé 
l'enseignement des instruments à 
cordes et créé une petite formation 
orchestrale.

Avec un groupe de collabora­
teurs à qui il a su faire partager son 
dynamisme en les impliquant dans 
sa demarche, le pere Lindsay a mis 
sur pied une structure dont les ra­
mifications prennent les différents 
aspects cités plus haut.

Dans les années 1970, les Mon­
tréalais ne voyaient pas arriver 
sans une pointe de curiosité ces 
autobus remplis de "Joliettains” 
venus entendre l'OSM à la Place des 
Arts. Peu de temps après, c’était ce 
même Orchestre qui se rendait 
régulièrement a Joliette.

Pendant ce temps, l’école de 
musique, avec la violoniste Angèle 
Dubeau en tète, alimentait le

Conservatoire de Montreal de 
nombre de ses élèves.

Le camp musical, lui, accueillait 
une clientèle de tout jeunes instru­
mentistes, à un stade moins avance 
que ceux fréquentant Orford ou le 
Domaine Forget.
Festival d'éte

Le plus recent projet, celui qui 
se situe peut-être dans les priorités 
du père Lindsay présentement, est 
le Festival d'été de Lanaudière dont 
il assure la direction artistique. 
Après des debuts modestes, l'événe­
ment a pris en neuf ans d’existence 
une stature internationale.

L'an dernier, il attirait quelque 
110,000 personnes venus entendre 
1,100 interprètes de dix pays. À 
même une programmation qui 
mélangeait les manifestations de 
tous genres, d'une soirée Bach à la 
flûte de pan de Zamfir, en passant 
par les pianistes Michel Dalberto et 
Oscar Peterson. Avec des auditions 
à prix d'entrée courants, d'autres 
gratuites, et ini concert-gala de Ju­
lia Migenes-Johnson, vedette de la

version cinématographique de "Car­
men", a $50 du billet.

On attend encore plus de monde 
cette annee alors que le program­
mation mise sur des valeurs aussi 
sûres que Jean-Pierre Rampai, 
Alexandre Lagoya, Heinz Holliger, 
une version de concert de l'opéra 
"Faust" de Gounod avec Andre Jo- 
bin dans le rôle titre et Wilhelmina 
Fernandez en Marguerite.

La vedette de "Diva" fit un mal­
heur l’an dernier à Joliette avant de 
remplir ses salles a la Place des Arts 
et au Grand Théâtre, dans des 
présentations du Festival.

Pour l'an prochain, le Festival 
d'éte de I.anaudiere peut déjà an­
noncer avec grande fierté la venue, 
pour la toute première fois au Cana­
da, du grand orchestre de l'Acade- 
my of St.Martin-in-the-Fields sous 
la direction de son fondateur et 
chef attitré Neville Marriner. Avis 
aux amateurs, la date du 16 juillet 
1987 est a retenir!#

Autre texte, page 5

LES PRODUCTIONS DE LA LICORNE 
pr«««ntenl

LE CIEL DE LIT

RESERVATIONS:
337-4207
51, Route 132, St-Michel
Une collaboration,
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COMEDIE 
de Jan De Hartog 

ADAPTATION: Colette
Avec: Alain Mercier 

Chantal Giroux
Mise en scène: Guy Bédard 
Scénographie et éclairage:

David Gaucher 
Mercredi au dimanche, 20h00 

Samedi, 19h(X)et22hOO
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rétMu du Grand ThéétraReservations:

828-9530, de 13h à 20h O'Keefe
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Du 18 juillet au 30 août
Au théâtre du Bois de Couionge
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Billets: 12$-14$
En semaine à 20h 
Samedi: 19het22h

Mise en scène:
Alexandre Hausvater

OisWbuOon; 
UKhahm 8ama/d. Luc Durand. 

Jack nobdarHa. Mrchéie S/rivs.
Avec la 
collabo- 
raOon de

[TcotBjQ ,

Du 25 juin au 9 août
Au café-théâtre du Vieux-Port

is TREM- 
Y, Le Soleil

^^Un^folie de’ 

Sacha Guitry, 
c'est un rare 
bonheur sur 
nos scènes 
québécoises, 
et c'est le 
T héâtre du 
Bots de Cou- 
longe qui nous 
le procure cet 
été’

'De l'humour 
inteliigent. des 
comédiens 
hors piair ’Une 
lolie’ est sans 
aucun doute 
l'une des 
belles trou­
vailles esti­
vales ■
Serge Orouin, 
Le Journal de 
Québec
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Billets: 12$-14$

à 20h00

Miss an tcéna
François Tasse 

DIaMbution: 
Monique Miller. Léo Monger 

Gilles Pelletier. Denise Pnxjln, Jean Turgeon

Lss costumss sont
pracisusalé daa

Les billets sont en vente au Palais Montcalm, a la Bibliothèque Gabrielle-Roy 
et dans les magasins La Baie de Place Laurier et Galeries de la Capitale.

Pour informations:
681 -0088 - 681 -4679
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Une culture à part entière

Le fatalisme joyeux de l’âme terre-neuvienne
ia Wawfoaadlaad** qu« taas malic* à l'adressa du tenan- mon fils ("me son")l m'avait-il ren- 

c'était écrit en lettres noires sur la cier d'une petite boutique, vous ne voye du tac au tac en se mordillant 
pmcbe vernie, '^ens, des rou- devei pas en vendre beaucoup 7^” la joue, 
leaua a pâte carres, avais-je raille -Seulement aux continentaux. Touche!

DÉS LE 8 AOÛT
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LES AILES
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JUSTICE
--------------- Lbgaleagles

Cétait en 1977, Par leur gaillar­
de bonhomie, leur vif esprit de 
répartie et leur hospitalité sans 
détour, les Terre-Neuviens avaient 
vite fait de me convaincre qu'ils 
n'étaient pas les dindons dodus et 
obtus des farces qui couraient et 
courent encore sur leur compte, de 
ce côté-ci du golfe.
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le crime est un fléau

A la fin... 
iis vous auront!
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Il y a de ces voyages qu’on ac­
complit comme pour s'acquitter 
d'une dette. La "province heureu­
se" vient de me donner vin^ jours 
ensorceleurs. Paysages sublimes de 
roc ou de brumes d'aube des temps, 
chauds clins d'oeil d'une cultiue 
sûre de son fait.

Car U existe bel et bien une 
spécificité terre-neuvienne. En bla­
guant à peine, on parle là aussi de 
l'anglais, langue seconde. Originale, 
la culture terre-neuvienne ne man­
que pas d'envol. Elle s'exporte. Le 
Never Cry Wolf de l'écrivain Farley 
Mowatt, un essai sur les habitudes 
prédatrices des loups, retentit en­
core autour du monde. Harold Hor- 
ivood connaît lui aussi une diffu­
sion internationale, surtout depuis 
la parution de son roman Tomor­
row will be Suaday. Avec ses toiles 
hyperréalistes, John Christopher 
Pratt connaît quant à lui une noto­
riété digne d'un Colville.
Précarité et unanimité

Mais c'est somme toute dans sa 
musique que l'àme terre-neuvienne 
se dévoilé le plus spontanément. 
Reels et gigues de sources gaéli­
ques, chansons empreintes d'un fa­
talisme joyeux.

Le mot folklore n'a rien de péjo­
ratif chez les insulaires. Toutes les 
classes sociales se reconnaissent en 
ces bardes et ballades qui célèbrent 
la rude mais riante adaptation à un 
sol ingrat. "Vous connaissez Emile 
Benoit? Il est superbe, n'est-ce pas 
?" L'admiratrice a pour nom Mere­
dith Hull, de St. John’s, étudiante 
en chant a l’Université de Toronto. 
Pourtcuit imbue de Duparc et De­
bussy, de la grande mélodie fra­
nçaise, elle ne cache pas sa compli­
cité avec Ti-Mile, le violoneux de la 
péninsule de Port-au-Port, qui ra­
conte des histoires de squelettes et 
qui les croit!

Rebuté par la tourbière, la 
pruche et le roc, le Terre-Neuvien 
s'est depuis toujours tourné vers la 
mer. La mer apaisante et nourri­
cière, mais faucheuse d'hommes. 
Nombre de chansons illustrent la 
précarité du mode de vie, a com­
mencer par l'Ode a Terre-Neuve, 
authentique hymne national. "Nous 
t'aunons, terre gelée (...) Nous t'ai­
mons, terre balayée par les vents". 
Les Terre-Neuviens, qui aiment

Offrez-vous une vraie sortie
METTE2-VOUS-EN PLEIN LA VUE.

affiKé rAMOUt
PLAVKfIS

FERRIS BUELLER’S
DAYOFF

Version
original*
anglais*

La lutte d'un homme pour arriver à se la couler douce
UN riUN oc JOHN HUGUES

PARAMOUNT PWTUKS irtnAN 'FIIWS MltER S DAT OTT E* ««Mn* 
M)A SARA tt ALAN RUCX Irwm mmerN IRA NEWSORN PraStetetn 

liAuW MICHAEL CHNRCM rr«*KlMn JOHN HUGUES M TOM JACMSON 
SciiiwnA M ftlAllAw JOHN HUGUES

L’EXPERIENCE 
U PLUS 

EXCITANTE, 
LA PLUS 

ENIVRANTE, 
LA PLUS 

SAISISSANTE 
QUI SOIT!”

PRIX SPECIAUX 
Adultes et 14-17 ans 

3,50$
Enfants et Âge d’or 

2,50$
Aucun laissez-passer
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Dépouiiiement, utiiisation contenue de ia ium'ére, le peintre hy­
per réaliste Christopher Pratt ne retient que l’essentiel pour at­
teindre à l’ambiance. Lui et sa femme. Mary West, peintre elle 
aussi, jouissent d’une notoriété internationale.

leur ile comme elle est, s'acceptent 
aussi comme ils sont. Peut-être, 
comme l'écrit le poète Paul O'Neil, 
parce qu'ils portent "les cicatrices 
de ceux qui ont contemplé à fond les 
remous de leurs besoins récipro­
ques". Peut-être aussi parce qu'il 
restera toujours l'humour pour 
poncer les meurtrissures.
Le tendre rire

Et s’il est une chose en laquelle 
les Terre-Neuviens sont passes maî­
tres, c'est bien dans l’art de rire 
tendrement de soi.

L'humour médicament, comme 
on dit là-bas. Une façon d'exorciser 
un passé d’âpretes et de s'armer de 
patience dans l’attente d’un avenir 
brillant, certes, mais pas pressé...

L'humour comme levier de cri­
tique sociale. Des chansons dénon­

cent la prétention "des collets 
montés" et proposent comme anti­
dote la robuste simplicité des 
bonnes gens des "outports”, bleds 
de pécheurs qui sertissent la côte. 
The Ryans and the Pittmans 
célèbrent entre autres les charmes 
d’une "jolie fille qui mâche de la 
gomme d’épinette comme un chaton 
croque du poisson cru".

A bout de misères, le Terre- 
Neuvien finit toujours, rire au bec, 
à enrayer le mauvais sort. Il a beau, 
comme le Jack de la chanson, avoir 
été avalé par la baleine d'une vie 
sans largesses, au moment voulu, il 
remonte jusqu’à la queue du mons­
tre et s’en libère tout d'un coup, en 
le tirant à l'envers.

Avec l'humour, le soleil ne 
tarde jamais à percer la brume.#

Changements au Télé- 
Magazine 
SAMEDI 2 AOUT 
12h00o INDIAN LEGENDS

AAEGMOOWESOO

12h30a WONDERSTRUCK 
13hOOQ CARIBANA PARADE 'M

(2h.l

G°
vniifWMi

CINEMA O
PL.QUEBEC 525-4524

UNFtLIA PARAMOUNT

Horaire samed) et d)manche: 13h00.15h00, 
17h00.19h00.21h00

STE-FOY 1
PL. STE-FOY 656-0592

Version originale anglaise
13h00,14h40.16h20. 
18h00,19h40,21h20.

“UN CHEF-D’OEÜVRE!”
-Jay Maeder. NEW YORK DAILY NEWS

“Aliens a atteint des sommets 
techniques jamais vus
auparavant” Louis-Guy Lemieux. Le Soleil

“Le
meilleur 
film
d’action 
de l’année!

—Joel Siegel. ABC-TV

J
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TWf',TIf TH CENTURY FüXpieseite ALIENS Une modiÆtion BRANDYWINE Un turn de JAMES CAfJERON 

En vedette SiGOUR'.EYWEAvER Musique JAMES HORNER Producteurs execulits GORDON CARROLL, 
DAVID GIlER et .VAiTER hil. 0 apres des personnages crey par DAN 0 BANNON et RONALD SHUSETT 

D apres une histoire de .AMES CAMERON DAVID GLER et WALTER HLL Scenario jAMES CAMERON 
Productrice GALE ANNE HURD RE.)liS3»ur JAMES CAMERON

V.O. ANGLAISE *■* "«

présenté en micxiLBYsfi^» six pistes 
Prix 70 MM: MuWe» $6.00.14-17 ans; $5.50 Enfants et Âge d'Or $2.50

Semaine: 18h25et21h00 Samedi 
et dimanche: 13h30,15h55,18h25 
et21h(X). Laissez-passer non valides

CANADIEN
LAURIER 656-9922

Cinema

■êüû

2360, Ch St*-Foy
Cof’lrfi Innovation (la pyramidfl) r'«r-| I~—■■ '
653-3750 nniDOI-gf STEREO

LE PLUS GRAND SUCCES DE LETE A QUÉBEC!

La Couleur Pourpre
HORAIRE VENDRE DI EJ SA!..! 1)1 UhOO. HihOO. I8h45.?lh4b ^

DIMANCHE AU JF UDI V.'hJO IbhIS. I8h00.?0li45
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Pour Lyse Brousseau, 
designer: une expo 
n’attend pas l’autre

La SaM. GMta Latand
Lyse Brousseau, en compagnie de son assistant Denis Alison, explique les avantages de la 
maquette, qui est utilisée par tous les services du Musee du Quebec.

i Pendant qu'au Musee du Que­
bec défilent en grand nombre les 
visiteurs pour l'exposition Louis 
Jobin maitre-sculpleur (le 50,000e 
a ete accueilli cette semainel, il ne 
faut pas croire que les employes de 
cette institution profitent de ce 
long temps de presentation pour 
prendre un repos bien mérité. Que 
non! En fait, derrière les calmes 
murs des six salles d'exposition, 
c'est en toute fébrilité que les 
équipés du musee préparent de­
puis déjà plusieurs mois les événe­
ments qui auront lieu à l'automne 
et à l'hiver.

textes de Marie DELAGRAVE 
Icollaboration spécialeI

Ainsi Mme Lyse Brousseau, dé­
sirer d'exposition, a-t-elle fort a 
faire ces temps-ci, en vue de la

La maquette, un outil des plus utiles
é"Mon outil de travail, c'est la 

maquette!", declare la designer 
des expositions au Musee du Que­
bec, Mme Lyse Brousseau. Et ce, 
avec preuve a l'appui, puisque 
dans son bureau on peut avoir un 
aperçu assez juste, en miniature, 
de ce dont auront l'air la rontonde 
ainsi que deux des trois salles du 
musee qui seront consacrées à 
l'evénement Horatio Walker.

"Je trouve que la maquette est 
un outil à trois dimensions excep­
tionnel qui parvient à tiider le con­
servateur à bien visualiser son ex­
position. De cette façon, il peut voir 
s'il a sélectionné trop, ou plus rare­
ment pas assez d’oeuvres. Cela per­
met de diminuer considérablement

la manipulation inutile des oeuvTes, 
au point de ne presque rien changer 
lorsqu'arrive le moment du 
montage."

Mme Brousseau et son équipé, 
les conservateurs de même que les 
assistants au montage ne sont pas 
les seuls a bénéficier des avantages 
de la maquette.

"Les services educatifs s'en ser­
vent bien avant l'inauguration de 
l’exposition, afin de planifier le 
deroulement des visites guidées, ex­
plique la designer. I.a sécurité vient 
voir à quels endroits stratégiques 
elle placera ses gardiens tandis que 
le service des relations publiques 
s'en inspire pour orienter l'esprit 
de la publicité et la rédaction des 
communiques. La maquette consti­

tue en quelque sorte le portrait du 
musee!"

La passion de Mme Brousseau: la 
couleur. "C'est la couleur qui dis­
pose le visiteur a s'attarder, qui le 
fait se sentir bien. Je la choisis en 
fonction des pieces présentées; je 
ne la considéré pas comme un decor 
mais bien comme un support a 
l'oeuvre", dit-elle.

Auisi pour l'exposition Horatio 
Walker, les murs d'une des salles 
seront peinturés en gris, tandis que 
ceux d'une autre seront d'un auda­
cieux rouge orangé. "Le visiteur 
sera ébloui", promet la designer.

Lyse Brousseau est visiblement 
emballée par son métier, qu'elle a 
appris en expérimentant sans ces­

se. Elle n'hesite pas d'ailleurs a se 
promener fréquemment dans les 
salles, afin d’évaluer son travail. A 
l’affût des commentaires du public 
et de ses propres observations 
("telle etiquette est trop basse", 
"ici l’oeuvre n'est pas en sécurité 
lors de grande affluence"!, elle 
ajuste son tir en consequence. D'au­
tre part elle ne peut s'empêcher de 
consacrer une partie de ses va­
cances... a visiter des musees 
étrangers!

"L'aspect le plus triste de ma 
profession c'est lorsque, apres tapt 
de mois de travail, il faut tout 
démonter lorsque l'exposition est 
terminée! Mais au moins je me 
console en me disant que c'est pour 
laisser la place a une autre..."#

presentation des oeuvres du pein­
tre Horatio Walker prevue pour le 
25 septembre. Four elle et ses deux 
assistants. Denis Alisun et Martin 
Jolicoeur, le compte a rebours des 
jours les séparant du moment du 
vernissage est commence. Et en 
dépit de la minutieuse planification 
des op«‘rations, Mme Brousseau sait 
bien que, ce soir-la, a I9h55 Ile ver 
nissage aura lieu a 20h!l. elle sera 
encore a demander a l'eclairagiste 
d'effectuer telle ou telle correction, 
ou encore elle placera elle-meme 
une derniere etiquette identifiant 
une oeuvre.

Perfectionnisme oblige; ce sont 
la les contraintes imposées par l'a­
mour du travail bien fait'

Une jeune science
Comme la muséologie demeure 

une jeune science au Quebec, on s'i­
magine bien que le metier de desi­
gner d'exposition l'est plus encore 
"La plupart des musees quebi-cois 
font appel a des pigistes lorsque 
vient le temps de monter une expo­
sition spéciale, explique Lyse Brous­
seau. Le Musee du Quebec a quant a 
lui choisi d’avoir un designer a plein 
temps afin d'avoir un suivi dans la 
presentation visuelle de ses 
collections."

La disposition des oeuvres dans 
les salles (espacement, regroupe­
ment, rythme), la subdivision de 
l'espace par des panneaux qui 
orientent l'itineraire du visiteur, 
l'éclairage, la couleur ambiante, l'i­
dentification des pieces et des 
themes sont quelques-unes des 
taches qui incombent au designer. 
Son principal objectif; rendre faci­
lement compréhensible au public, 
au premier coup d oeil, l'idee du 
conservateur.

"Le conservateur, c'est lui qui 
decide du contenu de l'exposition, 
qui sélectionne les oeuvTes; c'est 
lui la pierre angulaire, raconte Mme 
Brousseau. Le designer, lui, joue en 
quelque sorte le role de "traducteur 
visuel" de l’intention du concepteur 
de l'evenement. C’est pourquoi plus 
tut il sera imphque dans le projet, 
et plus il sera a meme de creer une 
atmosphere, un environnement 
reflétant bien l'epoque et la 
demarche de l'artiste en vedette

Un travail agréable
Di:puis son entree au Musee du 

Quebec en 1978, la designer consta­
te qu'il est de plus en plus agréable 
de travailler avec les conservateurs 
de rinstitution. "Ils sont habitm-s 
de travailler avec moi; ils savent 
par exemple que j’aime etre nourrie 
de tout ce qu'ils ont comme docu­
mentation", dit-elle. La situation 
est toutefois moins aisee avec un 
conservateur invite, souvent plus 
"littéraire"

"Il faut amener ce type de con­
servateur a voir son exposition, l’a­
mener a s'apercevoir qu'en dépit de 
son excellente recherche et de l'ex­
cellent texte de son catalogue, le 
public, lui, ne comprend pas tou­
jours nécessairement du premier 
coup d'oeil de quoi il en retourne."

Mme Brousseau donne en exem­
ple le cas de l'expo Louis Jobin, ou 
de connivence avec le conservateur 
Mario Beland, qui débuté dans le 
domaine, il a finalement ete decide 
de recreer un certain aspect de l’a­
telier du sculpteur. "Cela permet 
ainsi au visiteur d’avoir une 
conception moins "divine" de la 
creation artistique, plus rattachée à 
sa propre realite. Et cela sans que 
soit amoindrie l'idee premiere de 
l'evenement."#

^ Le chef-d’oeuvre de terreur de Stephen King, 
f réalisé par le maître lui-même
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Avec Eurythmies

Les disques se suivent sans se ressembier
4 Avec Eurythmies, les disques 

se suivent mais... ne se ressem­
blent pasi Keveage, le recent 
33-tours du duo, ne fait pas excep­
tion à cette regie.
Eurythmies
Revenge
(Rca Ajh-5847)

Meme si la transition est moins 
frappante que pour ToucK 1984, et 
Be Yourself Tonight, il n'en de­
meure pas moins que Eurythmies 
vient encore une fois de réaliser un 
microsillon qui différé de ses 
precedentes productions.

Dave Stewart et Annie Lennox 
aiment prendre des risques. Ils ne 
se contentent pas de repeter une 
formule gagnante, eprouvee, et c'est 
tout à leur honneur. *

Comme tout bon microsillon de 
Eurythmies, on peut facilement 
déceler dès la premiere écouté de 
Revenge au moins deux ou trois 
pièces susceptibles de bien se clas­

ser dans les palmares , comme par 
exemple Missionary Man ou The 
Miracle of Love (deux des meil­
leures chansons du 33-tours|.

Mais je dois dire que pour l’ins­
tant, mis a part ces deux pieces. Re­
venge me séduit et m'embarque 
moms que Be Yourself Tonight. Ce 
disque accroche peut-être moins 
que son predecesseur mais mon m- 
tuition me dit que la séduction va 
operer cette fois a long terme.
Eric Johnson
Tones
(Reprise-Wea 92 537511

Apres Johnny Winter, Stevie Ray 
Vaughan et Billy Gibbons, le Texas 
nous envoie maintenant un nou­
veau "Guitar hero" en la personne 
de Eric Johnson.

Ce premier microsillon nous 
revele un guitariste polyvalent et 
imaginatif (comme le démontre sa 
lumineuse pièce Trail Of Tears\ qui, 
en plus de bien jouer, sait composer

et possédé une voix chaleureuse. De 
quoi rendre jaloux n'importe quel 
musicien!

Eric Johnson peut évoquer a l'oc­
casion Jimi Hendrix ou Jeff Beck 
mais n'allez surtout pas croire qu'il 
est tourné vers le passé. Le son et 
les arrangements sont défmitive- 
ment "contemporains". A preuve 
Johnson a choisi de travailler avec 
le réalisateur David Tickle (Peter 
Gabriel, Gowan, Platmum Blonde).

Un microsillon tout simplement 
superbe. Mon disque de chevet.

Comic Relief 
presents-Utterly 
Utterly Live!
IWEA 24 093211

Dans la lignee des "Live Aid" et 
"Sport Aid", le spectacle bénéfice 
"Comic Relief' a eu lieu à Londres 
au début du mois d'avril.

Une derniere leçon.
Un combot pour l'honneur er l'omine 
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L'evenement était surtout axe 
sur les performances de comédiens 
britanniques mais cela n'a pas 
empêché Howard Jone;, Kate Bush, 
Bob Geldof et Mid^ Ure d'y inter­
préter quelques pièces. D'ailleurs le 
disque se conclut avec une version 
acoustique de Feed The World.

Ce disque plaira particulière­
ment à ceux qui sont très familiers 
avec la langue de Shakespeare et 
avec l'humour britannique.
Torn Cochrane and 
Red Rider
(Capitol St 12484)

Malgré de brillants microsillons 
comme Neruda ou Breaking Cur­
few, le groupe canadien Red Rider 
n'a jamais eu le succès qu'il 
méritait.

Avec le départ du bassiste Jeff 
Jones et du batteur Rob Baker, Tom 
Cochrane a pris les commandes bien 
en main (même si dans les faits il a 
toujours été l'âme de cette forma­
tion), comme l’indique d'ailleurs le 
nouveau nom du groupe.

Cela ne signifie pas pour autant 
que Cochrane privilégie maintenant 
une nouvelle orientation musicale.

Cochrane écrit toujours d'aussi 
belles paroles véhiculées par une 
musique pop-rock. Mais cette fois le 
tout sonne plus direct. Cochrane et
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ab. (i 52?.?a?a I
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son réalisateur Patrick Moran ont 
utilisé un minimum "d’overdubs" 
et les pièces y ont gagné en fluidité.
Aerosmith 
"Maxi-Single Limited 
Edition"
(Geffen Records-Wea 92 050101

Profitant du renouveau d'intérêt 
qu'a créé la reformation du groupe 
et la parution du microsillon Done 
With Mirrors, Columbia, l'ancienne 
maison de disques du groupe, a mis 
dernièrement sur le marché un mi- 
crqsillon en spectacle intitulé Clas­
sics Live!.

Eh bien, c'est maintenant au 
tour de l'actuelle maison de disques 
de Aerosmith de riposter avec ce

"maxi-single" de quatre pièces dont 
trois sont enregistrées en public et 
nous montre le groupe en pleine 
forme.

Mais ce qui est encore plus in­
téressant c'est cette pièce en studio 
(^i a pour titre Darkness. Celle-ci a 
été enrepstrée lors des sessions de 
Done With Mirrors mais n'appa­
raissait toutefois que sur la version 
en cassette et en disque compact de 
ce 33-tours.

Quelle erreur! Darkness aurait 
dû figurer sur ce disque car on y 
retrouve l’Aerosmith des grands 
jours.*

Michel Bilodeau 
(collaboration spéciale)
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“Heartburn”, avec Meryl Streep et Jack Nicholson

Une comédie ratée, un film ennuyant
HEARTBURN, comedie de 

moeurs reahsee et produjte par 
Mike Nichols. Seen.: Nora Ephron 
d'après son roman du meme nom. 
Phot.: Nestor Almendros. Int.: Me­
ryl Streep. Jack Nicholson, Jeff Da­
niels, Maureen Stapleton, Milos 
Forman. Américain, 1986, couleur. 
En version originale anglaise. A 
Place Quebec.

iTout le monde attendait 
avec impatience la première ren> 
contre sur le grand écran de Me­
ryl Streep et de Jack Nicholson. 
Ces deux comédiens possèdent 
une polyvalence rare et une per­
sonnalité multiple. Ils avaient 
tout fait jusqu'ici avec bonheur, 
sauf de s'affronter dans une com­
édie de moeurs résolument mo­
derne qui ne craint pas de mon­
trer crûment, jusqu'à la cruauté, 
la décadence de l'institution du 
mariage.

Il nous faudra rester sur notre 
appétit. Heartburn est une com­
édie ratee et un film ennuyant. 
Pire encore, Meryl Streep est carr­
ément mauvaise et son jeu comi­
que sonne faux du début à la fin. 
Nicholson, lui, dépit ou bravade, 
tourne carrément le dos a la cam­
era durant de nombreuses et in­
supportables scènes de repas; le 
reste du temps, il cabotine 
gratuitement.

On jurerait que le réalisateur

Mike Nichols et le comédien Ni­
cholson. amis dans la vie et com­
plices au cinema, ont voulu s'amu­
ser a saborder complètement un 
film, pour le simple plaisir de la 
chose. Tout le film semble dire aux 
spectateurs: "Bande de cavesi 
Vous venez en troupeau voir des 
films sur le seul nom de stars a la 
mode... Voyez ce qu'un réalisateur 
peut faire avec vos vedettes!"

Un règlement de comptes
Outre les comédiens, il est vrai 

que l'histoire du film s'annonçait 
piquante. Le scenario de Heart- 
bum est tire du roman best seller 
et largement autobiographique de 
Nora Ephron. Celle-ci est l'ex- 
-femme du journaliste Cari Berns­
tein qui, avec son collègue Bob 
Woodward du Washington Post, 
s'était rendu célébré en faisant 
éclater le scandale du Watergate. 
Ephron y réglait ses comptes avec 
son coureur de jupons de mari.

Jack et Rachel (Nicholson et 
Streep) se rencontrent au cours de 
la cérémonie de mariage d'un ami 
commun. C'est le coup de foudre 
réciproque. Ils quittent la récep­
tion pour aller se saouler en 
téte-a-tète, couchent tout de suite 
et parlent déjà de mariage en man­
geant des spaghetti froids au lit.

Pourtant, le "columnist" de 
Washington et la rédactrice d'une 
revue alimentaire de New York,

déjà échaudés par un premier ma­
riage rate, avaient jure, chacun de 
leur cote, qu'on ne les y repren­
drait plus.

Installation dans une vieille 
maison de Washmgton, tout de 
suite un premier enfant et un se­
cond en marche. La douce Rachel 
n'arréte pas de dire son bonheur a 
ses amis. Jusqu'au jour où elle ira 
fouiller dans les papiers person­
nels de son gentil mari...

Ne racontons pas la suite. 11 
faut dire seulement qu'une tarte a 
la creme jouera un rôle primordial 
a la fin et que la vengeance de Ra­
chel sera aussi sucree que ridicule.

Mike Nichols
Mike Nichols partage son temps 

professionnel entre la mise en 
scène de théâtre à Broadway et la 
direction d'acteurs à Hollywood. Il 
a fait une entree remarquée au 
cinéma en réalisant coup sur coup 
deux gros succès au box office: 
Who's Afraid of Virginia Woolf 
(19661 et The GraduateiLe Lauréat 
- 1967). Depuis, seul le film 
Catch-22 a eu un certain 
retentissement.

On voit mal ce que Nestor Al­
mendros a été faire dans cette 
galère. Il a signé la photographie 
des meilleurs Truffaut et Rohmer 
avant de se signaler aux Etats-Unis 
en tant que directeur de la photo-

i
Meryl Streep et Jack Nicholson se fourvoient dans la comedie ratee “Heartburn".

graphie de films comme Kramer 
VS Kramer, Sophie's Choice. Com­
me les comédiens, Almendros n'a 
pas l'air d'avoir pris ce film très au

serieux.
Ratage non voulu ou farce plate 

d'un cinéaste trop gâte... Heart- 
bum est ce genre de film qu'il vaut

mieux oublier rapidement pour 
continuer d'admirer Streep et Ni­
cholson qui mentent mieux •

Louis-Guy LEMIEUX
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A Joliette, un champ de tir à l’arc 
transformé en amphithéâtre

♦ Dans quelques semaines de­
vrait commencer la construction 
de ce qui deviendra l'amphithéà- 
tre 'extérieur' de Joliette, dans le 
cadre naturel où se situe actuelle­
ment le terrain de tir à l'arc qui 
servit notamment aux compéti­
tions des Jeux Olympiques de 
Montréal.

La maquette de l'amphithéâtre de Joliette dont la construction 
doit commencer bientôt. ,

par Marc SAMSON

Un vaste projet qui, une fois 
terminé, comprendra une large 
scene et 2,000 sièges couverts; des 
pelouses en paliers pourront ac­
cueillir 6,000 à 7,000 autres person­
nes. S'y ajouteront une petite salle 
de récital, des studios de répéti­
tions, des loges, etc.

Cet amphithéâtre dans la ver­
dure suppose un investissement de 
$6 millions. Le gouvernement d'Ot-

U
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SHINING
L’enfant
lumière

avec
Jacl( Nicliolson

Version Irancaise

À l’Agora du 
Vieux-Port 
21 heures 

Prix des billets: 2 $
En vente seulement le lour 

de la protection a la 
Billetterie du Vieux-Port
ECRAN GEANT 

18000 watts 
de stéréophonie

Rtnseignements; 692 0100 

Lf Vi,njx ftirt

dcÛÙckt

(';in.i<nï

ÿA—

tawa a déjà débloqué $2 millions 
pour le début des travaux; celui de 
Québec, qui se fait plus tirer l'oreil­
le, pourrait se laisser convaincre 
d'investir une somme égale.

Quant à la ville de Joliette -qui 
a adopté le slogan "Sol de musi­
que"- sa contribution s'élèvera a 
près d'un million avec le don du ter­
rain, le coût des expropriations, 
l'installation de l'eau, de l'électri­
cité, des égouts. L'entreprise privée 
se verra sollicitée pour le reste.

Paul Dupont-Hébert, directeur 
general du Festival de Lanaudiere, 
precise qu'en accordant cette sub­
vention spéciale d'Ottawa, Marcel 
Masse, alors ministre des Commu­
nications, avait rejeté les alléga­
tions voulant que d'autres villes du 
pays veulent à leur tour posséder 
leur salle de spectacle de plein air.

"Joliette sera le seul et unique

U
MeuX'Port 
de Québec

présente

endroit a devenir le Tanglewood du 
Canada", aurait-il objecte en es­
pérant du meme coup forcer la main 
du Quebec.
La programmation

Que programmera-t-on dans ce 
genre d'amphithéâtre appelé 
"shed" (hangar) aux Etats-Unis et 
qui abrite principalement les or­
chestre symphoniques pour leurs 
saisons d'été (Tanglewood pour 
l'Qrchestre de Boston, Ravinia pour 
celui de Chicago, Saragota pour ce­
lui de Philadelphie).

A Joliette on envisage plutôt 
une alternance de différents or­
chestres: l'OSM, l’OSQ, celui du Cen­
tre national des Arts d'Ottawa, le 
Métropolitain de Montreal.

Pour rentabiliser l'entreprise, 
les responsables lorgnent du côte 
de la comedie musicale, avec repre­
sentations étalées sur une assez

longue période. Le Festival de La­
naudiere en fait l'expérience cet ete 
avec une reprise de l'opéra rock 
"Starmania", initiative qui ne fait 
cependant pas l'unanimité du 
conseil d'administration.

Il est aussi question d'augmen­
ter en nombre les soirees de jazz, 
quoique la musique dite classique 
restera l'élement principal de la 
programmation.

A l'heure actuelle, la clientele 
du Festival se recrute a 60 pour 100 
de Montréalais, avec une solide par­
ticipation de la population locale, 
des visiteurs des Trois-Rivières, de 
Sorel et des autres villes environ­
nantes; peu cependant de Quebec.

Si l'echéancier est respecte, 
l'amphitheâtre de Joliette pourrait 
etre inaugure le 2A juin 1987 et fin 
prêt pour le concert de l'Academy of 
St.Martin-in-the-Fields.#

GOWAN
A L’AGORA DU VIEUX-PORT
Le jeudi 7 août à 21 heures

- ' Prix des billets: 8$*
En vente a la Billetterie du Vieux-Port, 
au Coiisee de Quebec, 
aux deux magasins La Baie 
a la Bibliothèque Gabnelle Roy. 
au Palais Montcalm 
et au Theàtre du Bois de Couionge

* Pkjs tSde trais de service par billet

En coM«t>Or«1ien avvc

r A Pi( n|ou unt
L'Vieux Fbn

RenMignements: 692-0100

ic Qoehi i.

('.it).i(r.ï
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JIaWVaV ■
Labatt Bleue

Vendredi prochain 
8 août

LEGRAND
ORCHESTRE

de
ROLAND
MARTEL

DANSE
au Petit Amphithéâtre 

du Vieux-Port
GRATUIT

Biervtnue aux écoles et 
clubs de darse

Renseignements; 692-0100 
En collaboration avec

CJTF-FM

101A

Lf Vieux ftxt

LeMeux-Port (Je Québec
dans le cadre des 

SAMEDIS

INTERNATIONAUX 
Labatt Bleue

OSCAR
PETERSON

A L’AGORA DU VIEUX-PORT

Le samedi 9 août à 21 heures
Prix des billets: 10S*

En vente a la Billetterie du Vieux Po'i 
aux deux magasins La Baie a la Bibliothèque Gabrieiie Roy 

au Theatre du Bois de Couionge 
au Colisee de Quebec et au Palais Montcalm

f blinda

T‘'ür'
Labatt

* Plus l$de Irais de service oar txilet Le Vieux Rrrr

Renseignements: 692-0100

de Québec 
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*‘UAccompagnatrice”, de Nina Berberova

Un roman qui charme et qui fait mal
* Double coup de foudre: a la 

fois pour L'Accompagnatrice et 
pour la cantatrice! Comment ne 
pas être séduit par le petit bijou de 
roman de Nina Ber^rova, L'Ac­
compagnatrice, et particulière­
ment par l'admirable personnage 
du soprano dramatique Maria Ni- 
colaevna? Vraiment, ce premier 
contact avec la nouvelle maison 
française d'édition Actes Sud est 
memorable pour le lecteur 
québécois.

Le manuscrit de ce court roman 
a une longue et mteressante histoi­
re. Nina Berberova, comme Maria 
Nicolaevma Travina, est nee a Saint- 
Fetersbourg au debut du siecle, a 
fui la revolution en allant a Paris, 
puis aux Etats-Unis, ou elle vit en­
core. La question autobiographique 
se pose, bien que l'auteur explique, 
en avant-propos, que le manuscrit 
dont elle s’est inspirée fut trouvé

chez un antiquaire parisien par un 
mystérieux Monsieur Z.R.

Le >e du roman, c'est Sonetchka, 
une pauvresse qui devient l'accom­
pagnatrice de la cantatrice Maria 
Nicolaevna Travina, Macha pour les 
intimes. La misérable Sonetchka, 
avec ses bottes taillées dans un 
tapis, sa robe dans une nappe et son 
chapeau dans un coussin, est a la 
fois emerveillee et scandalisée par 
l'opulence de la Travina. Quel bel 
exemple d'injustice sociale, au len­
demain de la révolution russe!
L'harmonieuse Macha

Et c'est a travers les yeux ecar- 
quilles de Sonetchka que j'ai eu le 
coup de foudre pour cette Macha, 
cheveux et yeux noirs, grande et 
harmonieuse...

"Ses mains accompagnent ses 
paroles et ses mouvements d'une 
façon si calme, si égalé, elle garde

en elle une espece de chaleur, 
d'etmcelIe.-.U me venait d'elle com­
me un souffle d'une espèce d'equili- 
bre mystérieux, beau et triom­
phant... Elle se taisait. Elle se taisait 
beaucoup. Elle semblait contente 
que d'autres parlent, fassent du 
bruit et rient autour d'elle..."

A côté d'elle, Sonetchka est un 
pou! Un ami des Travine le lui dit 
avec un attendrissement dévasta­
teur: "Vous etes gentille, très gen­
tille. Si laide et si gentille. Si petite 
et SI vilaine." Il lui faut donc “filer 
doux, plus muette que l'eau, plus 
basse que l'herbe" Bref, elle rentre 
sous terre.

Mais cette disgrâce est-elle d'a­
bord physique, ou est-elle un misé­
rabilisme du coeur hérité de sa pau­
vre mere? "M'aimait-elle? Oui, elle 
m'aimait, mais il il y avait dans cet 
amour une espece de pitoyable

fêlure, et quand elle m'embrassait, 
j’avais toujours l'impression qu'elle 
essayait d'effacer cette fêlure, pour 
elle, pour moi... pour le bon Dieu, je 
ne sais pour qui encore." Lourde 
hérédité que l'incapacité d'aimer 
vraiment...
Beauté et cruauté

Macha et Sonetchka, these et 
antithèse! C’est presque du Hegel, 
le pathétique en plus. Ce sujet au­
rait pu faire un roman à these, jus­
tement, mais Berberova en a fait 
une oeuvre ou les emotions, bonnes 
et mauvaises, prennent toute la pla­
ce. L’écriture est extrêmement ner­
veuse, incisive, et devient meme 
cruelle, comme la vie des 
sentiments.

On adore la grande cantatrice, 
mais on plaint l'humble accompa­
gnatrice. On craint pour la pre­
miere, mais on excuse la seconde.

SOIREES EN CROISIERE
À BORD DU

MA/ Louis Jolliet
LUCY PARR et le GROUPE SAMZONE
Une musique pour tous les (çoùts... les ^ands succès 

d'aujourd'hui et d'hier.

JEUDI 7 AOÛT
DÉPART 20h —RETOUR 23h 17,50 $

MARTINE CHEVRIER

VENDREDI 8 AOUT
DÉPART 20h — RETOUR 23h 17,50 $

CROISIERE BAVAROISE
Musique bavaroise avec le

GROUPE PROSIT
Bière en pot à prix populaire

SAMEDI 9 AOÛT
Repas: 18h30 Hot-dog . Hamburgers
(à quai) servis à volonté 7,50 $
Croisière: 20h - Retour: 23h 17,50 $

MA/ Louis Jolliet

LeMeux-Fbrt de Québec
dans le cadre des 

SAMEDIS^

INTERNATIONAUX 
Labatt Bleue

EARTHA Kin et MARJO
Soirée cabaret

A L’AGORA DU VIEUX-PORT 
LE SAMEDI 2 AOÛT À 21 HEURES 

Prix des billets: 10S*
En vente a la Billetterie du Vieux-PoM 

aux deux magasins La Baie a la Bibliothèque Gabnelle-Roy 
au Theatre du Bois de Coulonge 

au Colisee de Quebec et au Palais Montcalm

OSCAR PETERSON 10$

Renseignements: 692-1159

Labatt

Plus ISde (rais de service par billet Le Vieux R)n

Renseignements: 692-0100

de Québec 
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DU 6 AU 10 AOUT 1986
pTADp (^EQRC^E^ IV^Aiy\f^D/>. ŒVIS

MERCREDI 6 AOÛT
2OH00 DÉFILÉ DE NUIT DES FÊTES POPULAIRES DESJARDINS

Depart rue du Ruisseau, empruntant les rues Commerciale (St David) St- 
Georges (Levis) Cote du Passage Champagnal Vincent Chagnon 
Charbonnier DemantelemenI avenue des Commandeurs (En cas de 
Dluie. remis au lendemain) Commandite de Martin Ford Lévis

22H15 Ouverture officielle de la 6ieme édition des Fêtes Populaires Desjar­
dins au Stade Georges Maranda

22H30 FEU D'ARTIFICE TANGUAY Stade Georges Maranda (Entree libre)

JEUDI 7 AOÛT
SUPER SPECTACLE LAURENTIDE

EPOPEE ROCK
au Grand Chapiteau Versatile Oavie 
(Coût 3 DOS)

Une collaboration de

LC S0LCIL
CM?e cfjoi

VENDREDI 8 AOÛT

mSUPER SPECTAC! E LAURENTIDE

SOIRÉE OU RIRE
au Grand Chapiteau Versatile Davie 
(Coût 3 DOS)
Mettant en vedette
Claude Oeyon Jean Claude lauion
Alain Marcoui Martin l Heureui
François St Amour AVEC LA PARTICIPATION OU GROUPE SANGUIN

Une collaboration de

l C SOLEIL
one O#

SAMEDI 9 AOÛT
SUPER SPECTACLE LAURENTIDE

MARIE MICHELE OESROSIERS
au Grand Chapiteau Versatile Oavie 
iCniit 3 00$) l'éèP^V

Une coHabor,ition de

LL SGLLIL

owe
DIMANCHE 10 AOÛT

LES SPECTACLES AURONT LIEU 

MÊME EN CAS DE PLUIE AU 

GRAND CHAPITEAU VERSATILE DAVIE

I CHORALE RIVE-SON

LAURENTIDE MAURICE PAQUIN
au Grand Chapiteau Versatile Davie

I RETOUR DE

MAURICE PAOUIN Une
collaboration de

LC SGLLIL

owe

Presentation de la troupe de danse «ÉLÉDANSE»

WOLSON LÉVIS

SPECTACLE ONE WAY "«iwv«OTUrt»,
Condition d entree Porter l eftigie le macaron ou I epinglelte des Fêtes 
Populaires Oesiardins 1 986

CÉRÉMONIE DE FERMETURE au Stade Georges Maranda

quand elle rumine: "Tout autour de 
moi, il y avait la gloire d'une autre, 
la beaute d'une autre, le bonheur 
d'une autre, et le plus dur était que 
je les savais mérités... Mais mainte­
nant, je n'avais qu'un rêve - trouver 
le point faible de cet être fort..."

Sonetchka est née perdante. 
Cherchant à briser la vie de Macha, 
elle reste étrangère au drame qui 
s’abat sur la cantatrice. Les pre­
mieres larmes sur le visage adore, 
ce n'est pas elle qui les provoque. 
Aussi bien pleurer avec elle. Irresis­
tible, Macha lui murmure: "Allons 
prendre le thé, et tout se passera... - 
Et elle effleura d'une grosse hou- 
pette rose mes yeux humides et les 
siens."Cette scène est d'une sensi­
bilité très debut-de-siecle. J'adore. 
Je pense aux émois panaches d'une 
Isadora Duncan...
Splendeur et indifférence 

Quand les choses deviennent

vraiment dramatiques. Maria Nico­
laevna demeure inébranlable: 
"Voilà que la mort m'a touchée, et 
cependant, je n'arrive pas à perdre 
le sentiment d'une espece de bon­
heur constant."Sa force et sa santé 
se fondent sur une sorte d’amora­
lité: "D'où me vient ce sentiment de 
mon bon droit?"Elle se nourrit éga­
lement d'une superbe indifference 
A la toute fin, Sonetchka ne peut 
que se sentir écrasée par cette force 
de la nature: "Il se peut qu'en me 
disant adieu, elle pensa pour la pre­
mière fois à moi, à ma vie, à mon 
amour pour elle."

Ce roman se lit en quelques pe­
tites heures, mais ne s'oublie pas. 
Une oeuvre qui charme et qui fait 
mal.#

Regis TREMBLAY

PIANO-BAR

L'ACCOMPAGNATRICE. Roman. 
Par Nina Berberova. Traduit du 
russe par Lydia Cbweitzer. Actes 
Sud. Hubert Nyssen, éditeur. 119 
pages.

--------------------------------------
LES BROCHU

TOMEI
(1641-1800)

Volume relie de 174 pages
*1 450$

Renseignements:
1521. du Verger 

Ste-Foy, QC 
G1W3E1

651-0906

DU 25 JUIN 
AU 31 AOUT

Mardi au vendredi 20630 
samedi a 19h et 22h 
(dimanche a 20630 
jusgu au 17 août)

LE THEATRE 
RM'LHÉBERT

A SAINT-JÇAN 
ILE D’ORLEANS

Prix spéciaux 
pour les groupes

LES MENSONGES

"MM
Une piece de 
JEAN-RAYMONOMARCOiiX 
Mise en scene
GILBERTIiPAGE

JANINE
SUTTO
VINCENT
BILODEAU
ANNETTE
GARANT
RICHARD
BUMMERT

LABATT BLEU LEVE et CHRC 
présentent

KENNY
ROGERS

- ^ " ?

Samedi 
16 août, 20h

SIÈGES RÉSERVES 
17,50$
20,00$
22,50$

Une promotion Tam-Tam

En vente au Cotisée, magasin La Baie, Place Laurier et Gale­
ries de la Capitale, Bibliothèque Gabrielle-Roy. Palais Mont* 
calm et renseignements téléphoniques, de 9h à 16h; 691-7211.

I
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lUrrËRATlIREl
Christine Brouiliet et Brian Doyle

Deux auteurs osent écrirent pour les jeunes
♦ Souvent reléguée dans l'om­

bre par une production étrangère 
dont la qualité, l'intérét et la per­
tinence n'ont plus à être 
démontrés, la littérature jeunesse 
québécoise semble trouver difTici- 
lement son essor. Aux difficultés 
de production que l'on peut facile­
ment imaginer (étroitesse du 
marché, concurrence de la bande 
dessinée, absence d'éditeurs, etc.), 
vient s'ajouter l'héritage encom­
brant d'une littérature morali­
sante à vocation pédagogique, 
compromettant ainsi ses maigres 
chances de trouver un écho verita­
ble auprès des jeunes lecteurs.

Heureusement qu’il existe quel­
ques auteurs qui s'entêtent à édi­
fier une littérature jeunesse québé­
coise qui soit moderne. Ce sont le 
plus souvent des auteurs spécia­
lisés, comme les Madeleine Gau- 
drault-Labrecque, les Denis Côte ou 
les Raymond Plante, mais il arrive 
parfois que des auteurs de "pas­
sage", des auteurs pour adulte se 
laissent tenter, le temps d'un livre 
ou deux, et osent...
Le complot

Le complot, de Christine Brouil­
iet, connue surtout pour avoir écrit

quelques romans à caractère poli­
cier, en est un exemple à retenir.

Ce roman (pu s'adresse particuli­
èrement aux jeunes adolescents IB­
IS ans) nous introduit certes dans 
l'univers culturel de l'école, mais 
c'est pour mieux nous en dévoiler 
les jeux de clans et d'alliances, les 
conflits larvés, les guerres ou­
vertes, les amitiés fragiles, les 
seductions maladroKes et les insa­
tiables elans de générosité.

Sophie, une jeune fille de 13 ans 
et 7 mois (les fractions, ça compte à 
cet àge-làf), supporte difficilement 
son coéquipier de laboratoire, Jean- 
François 'Turmet. Il est toujours 
trop... fm, trop intelligent, trop sûr 
de lui. Ce n'est qu'un prétentieux et 
il enerve Sophie souverainement 
avec sa manie de s'afficher avec les 
derniers gadgets à la mode. Il fau­
dra que le chat de Jean-François 
meure, que la tristesse pointe pour 
que la glace des apparences soit 
rompue.

Une étrange association naîtra 
alors, les unissant contre le beau- 
pere de Jean-François, un indus­
triel qui rêve d'implanter une usine 
polluante dans le tpiartier. Lettres 
de menaces, colis piégés, tentatives

d’empoisonnement... Les deux 
conjurés ne reculent devant rien 
pour mener a bien leur travail de 
sape, même s'ils se retrouvent en­
trâmes, à leur insu, dans une som­
bre affaire de trafic de drogue a 
l'ecole...

Christine Brouillet joue ici sur 
du velours en bâtissant son roman 
autour d'un sujet a la mode et en 
déployant une strategie d'écriture 
qui vise essentiellement a amener 
le lecteur a s'identifier a son 
heroine. En cela, le roman de 
Brouillet reste fidele à la recette du 
genre. On ne saurait prétendre que 
Le complot marquera l'an 01 du 
nouveau roman jeunesse québécois, 
mais par ses remarquables qualités 
d'écriture, par la precision et la jus­
tesse du ton, il atteint a de grands 
moments de vérité. C'est déjà 
inestimable.
En montant a Low

En montant a Low, un roman ca­
nadien de Brian Doyle traduit par 
Claude et Danielle Aubry, est d'une 
tout autre facture. Voilà un roman 
qui s'inscrit dans la grande tradi­
tion des romans d'initiation.

Au départ, l'histoire est simple: 
un pere et son fils vont passer quel­

ques jours au chalet familial situe 
le long de la Catmeau. Ils font le 
trajet dans la nouvelle voiture d'un 
ami nomme Franc (une Buick 1950 
flambant neuve!), aussi mauvais 
conducteur qu'ivrogne mvetere.

Le voyage et les nombreuses 
haltes qui le ponctuent deviennent 
le pretexte à revoir des amis, à 
prendre des nouvelles du pays, no­
tamment de Mean Hughie, le voisin 
"ours-mal-leche " dont on dit qu'il 
serait atteint d'un cancer. Ils se 
remémorent ainsi autour d’un 
verre les temps epiques ou les Ir­
landais, nouvellement arrives au 
pays, venaient grossir les rangs des 
travailleurs de la Gatineau. L'annee 
du barrage... l'annee où Mean Hu­
ghie a couche l'inspecteur sur un 
banc de scie... l'annee où bebe Brid­
get a perdu son bras Des person­
nages prennent forme... un pays re­
naît, coule dams la sueur de ces 
Irlandais au coeur si tendre der­
rière leur carapace de ronces.

En montant à Low est un roman 
de mémoire et, par consequent, un 
romam d'initiation d'un adolescent 
au monde des adultes. Il témoigné 
d'un voyage en terre d'homme, au 
terme duquel le jeune Tommy de­
viendra, lui-méme, un homme.

"Le complot", de Christine 
Brouillet: un bon exemple de 
littérature jeunesse
québécoise.

Mais auparavant, il aura connu 
l'amour... Parce que En montant <i 
Loivest egalement un roman d'ini 
tiation a la vie par la voie royale de 
l'amour.

Rongé par le cancer. Mean Hu­
ghie, un Hercule irlandais au carac­
tère aussi rustre que sont violentes 
ses colères, s'est retire dans le bois 
pour mourir. Sa fille, bebe Bridget, 
part a sa recherche, en compagnie

de Tommy. Demere cette quête du 
pere on le devine tout de suite, se 
profile une autre quête plus fonda­
mentale une quête de sérénité, une 
recherche d intégrité morale. Ce 
n'est pas sa mam que la jeune Brid­
get est allee chercher aux confins 
du bois, au chevet de son pere, c'est 
son droit d'être femme, de pouvoir 
offrir ses levres et son coeur.. Et 
c'est le pardon, celui d une jeune 
fille mutilee par la faute de son 
pere. qu elle est allee porter au che 
vet de l agonisant.

Quand ils sont partis a la recher 
che de Mean Hughie, Bridget et 
Tommy nétaient que des adoles­
cents mais quand ils ont affronte la 
Gatineau dechainee afin de rame­
ner la dépouillé de Mean Hughie, ils 
étaient des adultes, tant il est vrai, 
pour citer Goethe, que "l'on devient 
adulte quand on sait pardonner à 
ses parents".# Q^y CLOUTïER 

Icoliahoralion spi'cialel 
Christine Brouillet. LE COMPLOT. 
Montreal. Ed. La Courte Echelle,
1985. 91 pages.
Brian Doyle. EN MONTANT A LOW. 
Trad. Claude et Danielle Aubry. 
Montréal. Ed. Pierre Tisseyre,
1986. 98 pages.
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BILLETS en VENTE
Reservations: 692-3000• Zanzibar. 215. rue St-Jean

e Bouquinerie du Cartier. 1120. rue Cartier
• Restaurant L Elite. 54. Couillard
• La Librairie Pantoute. 1100. St-Jean

THEATRE DU GRAND DERANGEMENT
30, St-Stanislas, Vieux-Québec

D O I N
86

CONCERTS (20h30)
Samedi 2 août Mercredi 6 août Samedi 9 août
Pierre Amoyal,

violon
Frederic Lodéon,

violoncelle
Lorraine Prieur,

piano

Pierre Amoyal,
violon

Dale Bartlett,

Frédéric Lodeon,
violoncelle

Lorraine Prieur,
piano

ADMISSION: Adultes: 9.00S
Etudiants et âge d’or- 6,00$

Enfants |usqu à 
12 ans: gratuit

DOMAINE FORGET
St-Irenee, Cte Charlevoix (Quebec) GOT 1 VO — (418) 452-8111

avec les hommages des Pétroles lr\ ing

RADIO-MUSIQUE □ RADIO-CULTURE □ RADIO-CANADA
24 HEURES SUR 24 AU RÉSEAU FM STÉRÉO DE RADIO-CANADA

Samedi 2 août 1986
12h00 Le* Jeunes Artittet

Danièle .\bel. harpe, et Marc Joval. p 
Suite no I. B\fc V 996 (J s Bachj Im 
promplu. op H6<Kaure) 'Dan.M sa 
crée» et a Danse profane» < Debus'^v ) 
Daniel C'iodin. vl. Monica Risi. vr . Mar 
tine Robitaille, P Trio, op 67(('hosta 
kuxit(h)

13h00 Des mutkiuM en mémoire
Musiques rie l exil ( Ire de 2) (reprise) 
\nim E)i/ab»‘th Gakfnon 

14h00 L'Opéra du samedi 
«l.e Vovage dans la lune» (trifenbach) 
Joseph K\ans. Marie MacLau^hlin. Mo 
nique Barscha, Ricarrio f'assinelli 
l'hrislian Asse. Jules Bastin, Josette 
Kontata Choeurs du C.rand Théâtre et 
oruh de la Suisse romande, dir Mar< 
soustrol Prod de la Radio suisse ro 
mande \nim Jean Deschamps 

18h00 Concert Intime 
Membres du C^uatuor Kder et Dieler 
Mïm ker clar guatuor «-n fa { Mo/^rl ) 

18h30 Musique de table 
h.xtr *1 e^ Contes d Hoffmann* (f »ffen 
bac h ). Pai aphrase sur des thèmes de 
• l.a ( hauve houris* (J. Mrauss l.ubo 
shul7). «Kol Nidrei* (Bruch), Trio, 
op 4M (Mendelssohn) Parlila no 7 

k3I(.Is Bach) extr .sonate |»our 
violon et piano ( Debussv 1 »*xtr Suite 
B\V V 1066 |.l s Bath l.ondeiv) \nim 
Jean Paul NnltO

ZOhOO Orchestres américains 
Orth de Philadelphie, dir Kittardo 
Mull Joseph de Pasijuale alto «suite 
Iv ritjue* I Berk ) suile p>iur alto et orrh 
(Blot h) Svmphonie no I (Be<*thoveni 

22h00 jaz2 sur le vif 
Trio Pierre Bèluse \nim Michel Be 
noit

21h00 Musique de chambre
Sonate (Hiur v lolon et piano i )kaltoni 
Puis < «nnhau/. M et B rta Rosenohl 
('•rinhau/

23h30 Le Voyage Intérieur
Pa mu‘*ique ettiulee dan^ t ertaines 
cofidilinns amène à une nouvelle di 
mension de la const lence de soi «Ru 
b> t on- ( ! antenne Dream i • \ura* 
(i’eler Michael Hamel) \nim N von 
fa-blanc

Dimanche août 1986
OhOO Musiques de rvuit

Pa nuit des musiques de (i>utes k-s èpo- 
que^ et de tous les pavs vous accom 
pa^nenl justju â I aube \nim Monique 
la^blanc

ShSS Méditation
• Des devoirs des hommes» jsilvio Pel 
lien)

6hOO La Grande Fugue 
tre h V anations • h.roica* l Reptho 
veni Quatuor en fa pour cor et corde*- 
( Amoni Sonate (wiur t lavtN in no à (So 
1er) 2e h Suite français» no 3 BU V 
hl4 (.1 s Barhi ( ont ert no 3 < Ra 
meaui. I onterto (tour viole d amour et 
luth B 'i40 f \ i\aldi ) Danses pour 
piano ischutMTt DiatHdti) Je h Kxtr 
(^lal uor no ? ( Bttroiline). Stmate K a76
• I a i basse. (MoyarIV. svmphonie 
nos9(Mavdn) Anim f'dlles Dupuis

9hOO Musique sacrée 
psaumes ( Dow land) «1 hev 1 ha! tiO 
Down to the sea in shqvs* el «Te Deum 
Paudamus* (Sumsion) Mtssa brevis 
(Hrillen) Messe (Stravinsky) Anim 
Gilles Dupui'- 

tOhOO Récital
D'lMlawa Angela Hewitt p «l.e Tom 
beau de ( oujierin» (Ravel) el Ballade 
op 47 (< hoptn)

tOhSO Let Goûta réunis 
Journées internationales de musique 
ancienne de Herne Mlema^ne (dern 
de 4) I e Pondon Baroque ( oncerto 
jjrosso tip 6 no 2 Pt Sonaleentrio op I 
no 10 (f ore)Il ). < oncerto en rè rmn 
pour violoncelle et curdes (Vivaldi) 
Concerto en do mm pour or^ue et cor 
des (Stanley ). Prètude toct ata et fii 
gut* en %ol ( U eis.s ). ( oncerto en ré (lour

luth et curdes. K 93 (Vivaldi) Anim 
Jean Desc'hamps

11h30 Mélodies
Marie Paferrière. me/zo et Marc Du­
rand P «Pa Vie et I amour d une 
femme-^ (Si bumann). «Pe Bestiaire*
I Poulenc)

12h30 Pour lé clavier »
Sonate en fa. K 332 (Mo/art) Mitsuko 
l ( hida «Variations sérieuses* ( Men 
deKsohn) Murray Perahia «Oiseaux 
tristes-, «tne barque sur l'océan* et 
« \ Ihorada del ^racioso* ( Ravel ) Vlado 
IVrIemuter Anim Jean Perreault 

IShOO Les Musiciens 
par tui-mèmes

Inv Kenneth van Barthold, pianiste 
\nim Renée lairochelie 

14h30 Corveert dimanche 
'Introduction et air suedui-* varié*
( < rusell ). Quatuor, op 36 no 1 et Sonate 
pour piano «Kanlasia apocaliptica* 
op 111 ( Melartin). Pavane et Toccata 
(Knklund) Etude op 10 no 5 (Chopin) 
-Klude d execution transcendante* no 
10 ( I .is7l ). El ude no 7 • Pour les degrés
< hromat iques* ( Debussy ). «Valse 
-( her70* pour violon et orth . et «Pe 
Pai des cygnes* ( TchaiKovsky ). .Anim 
Jean Deschamps

I6h30 Les Grandes Religions 
'1 Kkii''*' orthodoxe* (41p de 4j) Pa 
pi.o »• '■pe» i^ie qu uci UjM>nt les femmes . 
itr prelre-s dans I orthodoxie Int Pierre 
<.ane[.\ Pies .lean Deschamps 

17h00 Tribune de l'orgue 
Bèjean Poiner ori^ue BecKerath 
Queen Mars Road t nited Church et 
RichanI Pare, or^^ue Karl Wilhelm 
M.oson prov in< lale «*l IVnsionnat Saint
< .•♦•ur lie Mane»1e Heaupor! (leuvres 
rie llassler Isaac Sw»‘elinck Puhe» k 
B'thm. Buxtehude et Bruhns Anim 
Jean l>es( hamps

IShOO Que les peuples chantent
i oncoufs international de chorales d a 
mateuf s oi ^anise pour II K R parla 
Radio (le ( olo^ne 1 es grands choeur s 
et les choeurs â ré)>erloire conlemjK) 
rain let h'*eur Nyirej;yha/a. dir tUto 
I* 'her I Honk:rie ) I a t hanter le de 
Kran» fort dir Wolfiianu S< hafer ( \l 
t»»mak:nei i hoeur de jeunes fil|»*s du 
i:rou|»e de » hants et de danses de I \s.
-'O» lation des scouts jïolonais dir Sa 
bina W lodoi ska I Ensemble Phoenix 
«le Vancouver.dir Cortland Hul!ber){ 
(( anada). Bambinidi Praga.dir Bo 
humii Kuiinskv (Tchécoslovaquie) 
\mm MvraCrer

18h30 Musique de table 
\nim Jean l*aul Nolel

20h00 Musiques actueties 
Pa Tribune de- compositeurs 19xS
• t on« urrence-'* pour 2 flûtes ampli 
fiw*‘<et bande magnétique (Sporken)
• Renai‘'sanre Hae* (Sexion ) et • Ad 
vavc* ( \rs«-nault ) .Anim Janine Pa 
qu»‘l

22hOO Jau sur te vif
Bernard l’rimeau et K* Quatuor de la;/ 
«le M -nlréal (Jumteltede hrancoi' 
M.iH .lurelle \nim Mi<hel Benoit 

33hOO Musique de chambre 
«I ant.isia < onirapintistica* i Busoni) 
John Newmark et Marc Durand, p 

23h30 Le Voyage Intérieur
• Music of the ^lve Elements. (Sam 
M(t lellan) Anim Yvon i.eblanc

Lundi 4 août 1W6
OhOO Musiquaa de rxuN

Intégrale Gustav Mahler (14e de 17)
• Pe Chant de la terre» KritfWunder 
Ik h t . Christa Pudwig. merze. orch 
Philharmoma. dir Otto Klemperer 
Anim Bruno (lUéretle

ShSS Méditation
• Vivre dignement sans beaucoup de 
douceurs. iSilvto Pelltco)

êhOO Laa Notas inégales
Ire h «(iqukcoelu H 631 (Vivaldi) 
Concerto pour hautbois, K 314 (Mo 
;art) «Moments musicaux* D Tsftnos 
I et 2 (Schubert ) 2e h Exlr •< aptain 
Humes Poeticall Mu.sicke* (Hume).

i^uintelte pour Hûte. hautbois et cordes, 
op 11no6(JC Bach), «Pégendes*. 
op *>9nos6et 7 (Dvorak). Capnee pour 
piano et orch à cordes, op H(llérold). 
Concerto grosso, op 7 no 5 (Geminiaru) 

3e h. «Otodik Tancr.* (anon ) «lYimo 
Brando alla Krancese Ballare* op 9 
(t ccellini) «Caprice sur les airs de 
ballet d'Alceste de Gluck* (Saint- 
Saëns). «Peyenda» et «Sevillanas* (AP 
beni/). Concerto, op 9 no 12 ( Albinom) 
Anim Colette Mersv

9h00 Un été an muslque 
Anniversaire de Pécrivain Guy de Mau 
passant «l.a Tempête» (Tchaikovsky) 
-Barcarolles* nos I à 6 (hauré). extr 
«Salammbô* (Moussorgsky). «Africa* 
(Saint Saens). «Pa Chute de la maison 
ÎNher* (Debussy). Sérénade pour 
flûte, violon, alto, vloloncelle et harpe 
(Roussel) Anim Erançoi.se Davoine.

1lh30 Lm Jeunet Artistes 
Marc André Doran.org Panlaisieen 
echo no 11 (Sweelinck ). Suite du pre­
mier Ion • 2e Pivre d'orgue (Boyvini,
< horai «O Pamm <]ottes unschuldig*
( l’.i< helb»»l)

12h(>0 L'Art voce!
Extr •( armen* et «l.es Pêcheurs de 
perles* (Bizet) Anim Ciuy Bélanger 

13h<>0 Au gré de le lanUisIe 
Anim .lean Pierre Pinson 

16h00 Au coeur de l'été • 
Mdga/ine. guid«‘ lourislKjue et antholn 
g»«‘ sonore Xi'lualltês culturelles Ma 
ne I laude 1 repanier Anim (tinelle 
Bellavam e

17h00 En continuité •
« Du côte d«‘ Manosque* |9e de 12) Pe 
romancier l^opos île Jean (Hono la?«.l 
R'»)N*r1 Hnrenl Prrid Radio Prance 

17h30 Présent-musique 
Maga/ine d avluahlé musicale Anim 
f'u'rre i,a)>aime

18h30 Libre échange •
Charles Temerson s'entretient â Paris 
dvei-1 harles/\lak. PDG de roréal 

19h00 Documents •
• D«''> VOIX pour Glenn Gnuld* Inv <a 
roi Bergeron, c ritique musical au De 
\inr John Jessop réalisateur radio. 
Bruno Atonsaièeon. musicien et produc­
teur de films Atargaret Pacsu anima- 
ln< de « Pisten lo the Music* à CRC 
M»*i»*o .Ir.hn l’eier P»*e Roberts, amie! 
collegur* de (ilenn Gould Narration 
J»»an Pouls Roux Textes, rech et int 
Rot>**r Racine

SOhOÛ Corvcdfla suropéens
l'estival de Berlin Orch symph delà 
Radiodiffusion bavaroise, dir ( obn Da 
VIS svmphonieno6(Hartmann). Sym 
phonie no 3«k roica* ( Beethoven) De 
!a Radio polonaise Chix’urphilh deSi 
les!»'et orch symph de la Hadin polo 
naiseâ Katawue dir Witold Rowicki 
•Slahat Mater* op MfSzvmarvowski) 

32h00 Jsu-sollloqué
• 1 h»* Prayer* Michel Pefrucciani
• l-.rrnn»*:. i hick i orea «îin Roof 
Blue's, .laki Byard «One Por Eric* 
la» k l)e John*'He «Emily* /oot Sim.s 
M t uhn. «Alone logether» Kenny 
Drew Anim f;ill«*s ArchamiMult

33hOO Musiqus dé chambrt 
sonat»' op 94 ( ITokofiev ) Timothy 
Hubhins fl et Janet Cr«*aser p 

?3h30 L* Voysgt IntérMuf
• Rainbow suite* (Steve Douglas). 
•I ontempialiun* (Torn Van l>er Gekl 
ivier Michael Hamel) Anim Yvon la* 
blanc

Mardi 3 août I9H<>
OhOO Muslquss dé nuN

Anim BrunoGuéretle
ShSS Méditétion

• Au richesV peuvent se joindre toutes 
les vertus* (Silvin Pellico) 

êhOO Lés Notés Inègélts 
Ire h «Pes Nations PTmpériale* 
ff nupenn). «Wohl mir. dass ich Jesum 
habe* (J h Bach). Sonate pour cordes 
no3(Hossini) 2eh sonate en ré pr>ur 
vioionelhc (Nardini) «The Spanish 
fUvan*. 1 orantoscAlarm* et «Rattle*

(Bull). «There Is a Paradise on Earth* 
el «O Who WiUOerthe Down.sso l-ree» 
(IVarsall). Impromptu pour piano, 
op 14 (Scriabine). ( oncerto en la min 
pour flûte (Sam) 3eh. Sonate en tno 
en do (Quanlz). Valse op. 70 pout 5 vio 
lontelles(( hopingPranchomme). «'The 
Cue koo* (trad ). *1 e Rappel des oi­
seaux* et «Pes Sauvages* ( Rameau) 
«suite Italienne* (Stravinsky ) Anim 
( ülelte Mersv

9h00 Un été én musique 
Peslivalde Marlboro < oncerto brande 
bourgeois no 2 (J S Ba» h). 3 Interme/ 
70S. op 119(Brahms) 4 piè« es pour pe 
tu orchestre (Ives) septuor, op 74 
(Hummel). Concerto |>i»ur violoncelle, 
op 22 (Barber). «Vermont ( ounter- 
point* ( Reich). Pantaisie j)our piano, 
choeurs et orchestre op xOcBeelho 
ven) Anim Prançoisà* Davoine 

11h30 Concéii Intimé 
Iriu (Archiduc Rodolphe d'Autriche)
1 he Nash Ensemble 

l2h00L An vocal
Extr «Pes Pêcheurs de perles* «•! 
« Agnus Del* jBi/el ) extr •(iloria-el
• I «'S Ki(hes> (Poulenc) Anim Guy Be 
langer

13h00 Au gré dé lé fantaisié
Anim .U'an l'ierre Ihnvm 

IShOO Au coeur de Pété •
Anim (fim'lle Bellavance 

17h00 Habiter sa vtllé • 
lOcden - i a V ille de l'avenir* Inv 
Jean Roy president de la sociéie d e 
tude el de refli*xion sur l'avenir, (leor 
ges PrêtrovK arthilet le. ingénieur, ar 
liste fieinlre écrivain el professeur, et 
( olin Davidson, prof titulaireâ l'école 
d'arc hitecture de l'Cniversitéde Mont­
real Re» h »>l anim Roberte Auclair 

17h30 Présent-musiqué 
Anim l’iem* Papalme 

18h30 Votre passeport 
s M-vous-plait •

l')»' de 13 Inv Marguerite Kohler. roiB 
feuse â Mnnîréal Anim Dominique 
Blondeau à Montréal et Charles Temer 
son à Paris

19h00 Oerrtéré lé térrorlsmé •
Ifle de 13 «Terrorisme e! médias* 
Ré» h el ml Charles Paro< heHe et Hé 
icne Sarrasin

19h30 O'enfancé ét de jeunesse •
• Pa Uuaranlatne» de Gilles Hénault 
Pe< t I laiHle Prêfonlame Arniré M De 
nis »•( Jos«>ttc('ouillard

20h00 Corveerté européens 
Festival d orchestres des Radios aile 
mandes a Berlin (irrh symph delà 
Radio NDR Hambourg, dir (lunler 
Wand ►.nlracle jour «Noces de sang* 
(hortner) f’ièces pour orchestre 
op 10<Wehern) Symphonie no 9 «Pa 
i.rand»** isrhub»*rt) De la R AI. dir 
Bruno Madern.i • \ge5. invention ra 
diophoniqu»** i Maderna)

33h00 Jau-sollloque
• Junipin In* Dave Holland «My 
H»*arl stood sitiu Fr»‘d Hersch -Tri 
bute lo our Fafh»*rs* Von freeman'
< hicn I-r»*eman «Tears* PaulBIev.
• Sonny's Hlu«'s* René l rlreger.
• Down* Renel rtreger < hel Baker 
Anim irilh s ArchamtMult

23h00 Musique de chambré 
Nocturne, on 37 (Molino). Sonates 
nos 4 et 6 et Duos en mi min et en la 
( Paganini) V ladimir Pansman. vl. et 
Davis Jnarhim gui

33h30 Lé Voyagé intéHaur
• 1 he I irsl Hello, the Last (iornlhye* 
isieven Halpern) Anim Vvonl^blanc

Mercredi 6 août 1986
ÛhOO Musiquéé dé nuft

Anim Pierre Olivier DésileLs 
ShSS Médltétkm

• II en est du savoir comme des riches 
s»*s. isilvio PellKT»)

8h00 Las Notât Inégalés 
treh Sonate pour basson et guitare, 
op P3(Goepfert) Concerto en ré mm 
pour violon ( Mendelcsohn) sonate no 2 
pour clavecin (< P E Bach) «l ne

noce de village* ( Pully ) 2e h Trio 
avec piano. H XV /7 ( liavdn). Sonate 
pour basson, op 24 no 4 '( Devienne). 
Ballade pour piano â 4 mains (De 
bussy). Danse indienne de «Mlada* 
(Kmusky Korsakov). «Nieblaportena* 
(t imaglia). Concerto pour violon et or 
gue. H 767 (Vivaldi) 3f h. Ouv «Pe 
HarhM»r de Séville* (Hos.smi); Concerto 
en fa pour guimbarde, mandore el on h 
( Albrechlsberger). «Joue ursde flûte*, 
op 27 (Roussel). Sonate pour violon, 
op 1 no 1 (Tartini). ImpmvLsations sur
• Mjjipy Birthday* dans le style de Cho­
pin (Rayless) Anim Colette Mersv

9h06 Un été ér> musiqué 
Anniversaire de la mort du critique mu 
Mcal hlduard llanslick «Valsede l'Km 
pt'reur* (Strauss/Schoenberg). Svm 
phonie W IS2no5(CPE Bach), extr
• I e*' Maîtres ( hanteurs de Nurem 
b»'rg* (Wagner), extr «Orfeo* 
«i.tu(k) Sonate pour piano no 2 
(Brahms) Concerto pour violon no S 
(A leuxtemps). Mes.se (Stravinsky) 
Anim h rançoise Davoine

11 h30 Récital d'orgua 
No«»iia Onest. orgue f asavant. église 
de.s Saints Marlyrs-Canadieruv (Québec 
Toccata en la (Kuhnau). «Pa.sloureile*. 
op 26 et «Ode â l'aurore* op 31 (f»a- 
gnon) Anim Jean Perreault 

12h00 L'Art vocal
Extr «Manon Pescaut* ( Aulier Pu«« ihi 
el Mawnet) Anim Guv Bélanger 

I3h00 Au gré d« la fantalale 
Anim Jean Pierr»- Pinson 

16h00 Au coeur de Pété •
Anim Ginette Rellavance

17h00 OuétUorva dé rvotra tempt •
• P'Cniversité Pavai* (4e de 7). Pa re 
cherche à Pavai Inv équipe de recher 
che sur l'intelligence artificielle prof 
l-ernand labrie chercheur en endotn 
nologie moléculaire, et Henri Arse 
nault. physicien Amm PouisThiboutôt

17h36 Prétérd*mutlqué 
Anim Pierre Papal me

18h30 ProgrM é4 pertpactivat •
« I psy ( hanalyste entre I art et la 
mort* ( Ire de 4) fTod Radio France 

19h00 Suivez lé castor •
Parc national de Pointe Pelée Rech 
texte et anim («uy Rochette

19h30 Corvcouri dé rvouvéllét •
• Pa Haut* de Michel Dufour Pecl An 
ni»* (W H.«i< h»*

20h00 Corvcéfta éuropèéna
r on« ert de la saison internationale de 
I l KH â Berlin Choeurs de la Ra«t)ode 
Berlin. Petits chanteurs de la cathé 
dra!»‘«le Pimbourget Pa Jeune Philhar 
mcinie allenande dir Mauricio Kagel 
Anne Sofie von (Uter. mez/o. Hans Pe 
ter Rlochwilz. l. Roland Herman, bar 
Gerdzacher récitant «î'assion .selon 
Saint Bach* création (Kagel|

?2h00 jAZZ-toliloqué
• Voung Bean* et *D<‘Dar« Ben Web 
si«*r «WiHow Weep for Me* Jav 
MeShann • Murray's Steps* David 
Murray *1 W ant to Talk -About V ou* 
JohnCollrane «If A ou ( ould S<‘e Me 
Now* Sarah Vaughan zAnim Gibes Ar 
chambauM

23hOO Muélqué dé chambré
Valses op 39et Danse hongroise no II 
(Brahms) Suzanne Hlondm et < laude 
Savard piano A 4 mains

23h30 Lé Voyagé iméflaur
• I otu.ssongs* Vol I (Ojas) Anim Yvon 
U'blanc

•ïoudi 7 août IHHH
OhOO Muéiqucé dé nuff

Anim PierreObvier l>éMk Ls
ShSS MédHabon

• Avoir le courage d'étre doux* (Silvio 
Peilico)

6hOO Léé Notât Irvégaiat
Ire h suite pour orchestre no 1 (J s 
Bach), sonate pour pianoforte, op 4 
no 2 (Jadin) Morceau de concert no 2. 
op II4(MendeKsnhn) 2f h Sympho 
nie p iî(M Haydn) extr «les Indes 
galantes» ( Hameau) b danses e.spa

gnôles (Sanz) Sonata prima pour gui 
tare, up 14(Sur). Concerto à 4 no 4 
(Ga)uppi) 3e h «Pa lempe.sta di 
mare* (Salieri). «Jogashima No Am»** 
( \ amada). 4 «Estampas andaluza"* 
pour piano (Rodrigo). «Sicilienne el ri 
gaudon dans le .style de Francoeur* 
IKreisler), «Gedankenflug*.op 215(.1 
Straus»') Anim Colette Mersv 

9h00 Un été én mutiqué 
L^uat U4»r à «'ordes no 2 ( Bridge ) Suite 
ojj .î7 ( P»‘f«*bvre). Sonate no I ix*ur vio 
Ion seul (J S Bach) «f-ianz l.is/l Pelé 
du centenaire. (10<>de 13) Pe legard 
des autres «Valse oubliée*. 2 Ballades.
• 1 asso. Pamenlo e Trionfo*. • Rhap 
sodie espagnole*. «Orphée** el Rhapso 
dies hongrois»-s nos 6 el ! I ( Piszl ) 
.Anim Françoise Davoine

11h30 Récital
l^uretta Milkman p Ballade, op 24»‘t 
extr «Chantset danses populaires nor 
dMjues*.op 17(Grieg)

12h00 L'Ah vocal
Extr «Manon Pescaut* ( Mas,senet et 
Puccini) Amm Guv Rélanger 

13h00 Au gré de la fantaitlé 
Anim Jean Pierr»* Pinson 

IShOO Au coeur dé l'éM •
Amm Ginette Bellavance

17h00 Léé Trésors du Ihéâtrs •
Inv Micheline Pegendie. marionnel 
liste Rech texte el amm Michel Vais 

17h30 PrésénI-musIqus 
Amm Pierre Papalme 

18h30 Du mon<lé entiéf
au coeur du mondé •

• Peslndtenv Jivaros du Pérou et les 
Indiens Paliers" du Brésil Inv Pion»*! 
Vallée, anthropologue Rech int *1 
anim Claudette i^ambert

19h00 Séquences du 7t ert • 
I0edel3 P émancipation des cinémas 
de l'Est Anim Richard Gay et Jean- 
Marte î'oijpart

19h30 ervigmes et fiction •
9e de 12 «Pes l,osanges chantants, de 
Helen McCloy Adapt radiophonique 
Danièle Paplante Pert ( hnstiane 
Havmood. Pierre (»ermain et Raymond 
Peri<h«‘

20h00 Orchestres canadiens 
ftreh symph de Toronto, dir -Andrew 
Davis Itzhak Perlman, vl «Primrose 
m Paradise* op 44 (Healey ) C«*n«»Tto, 
op 53 (Dvorak). Symphonie no 3 ( fTo- 
kofiev )

22h00 Jau-aollloqué
• Who Cares* el «Pet s Fall in Pove* 
Tal Farlow «Blues. Meve Pacy.
• straight No ( baser* 1 had Jones.
• Perhaps* f.eorge Adams Amm Gil- 
I»-- Ar< hambaull

23h00 Musiqué dé chambré 
A anations «Jud.t^ Mai'caU'e. iB«*»*tho- 
ven) Elégie, op 24ilaurè) Sophie 
Hollarvi vc . el Carrm*n Picard p 

23h30 Lé Voyage Irdéfleur 
•< orrKlorsof Time* (Steven Ha!p»Tn) 
Amm Yvon la»blanc

\'i-nHrodi Kiinûl 1986
OhOO Musiques de nuit

Amm Pierre ( tüvier Désilel.s
ShSS Méditation

• Aucun sophisme n'excusera l'ingrati 
tude* f silvio Pelbco)

8h00 Léé Notés Inégalet 
Ire h Concerto grosso, op 6 no 7 f Han 
del), extr «Requiem* ( Fauré). Trio. 
K 542 (Mozart) Sonate en soi (lour man 
doline et clavecin (Mas.se) 3e h Con 
rerto.op 9no3(Albinoni) «sinfoniae 
sa< rae* nos 19 et 20 (Schutz), danses de 
Trenesen (anon ) extr Sonate pour 
violoncelle et piano no I. op 45 ( Men 
deKsohn). «Pensive and Joyous* (Tho 
mas). «Moisan Blues* ( Avoub) 
Sri) «Pa Nizzarda* (Negri). Sonate 
pour flûte et piano (Poulenc). ( ourante 
(Glazounov). sérénack* ( Artbourh«*ff>. 
exlr Toccata vn do (Hach'Rusoni) 
Amm ( olette Mersv

9h00 Un été en musique 
Anniversaire du compositeur français 
Reynaldo Hahn «P Heure exquise* et

• P.ivs.»j*»*« (Hahn). M»*dil.ilmn »*xtr
• 3 h.iis« ( Mds-^'iict), Surialc (X)ur violon
• I (Ham* np 75 (Saint''a»*ns) extr «i i 
tMiut<‘iii*> ( Hahn) Sdn.it»* pour joano 
(Dukas) • Pe Bal d»* Béal ru e d K.st»** 
< Hahn) xinatc po.sthume (Miur violon 
«*t piano ( Ravel) Amm I* rançoi.s»* Da
V «Mdr

11h30 La Sinfonietta dé
RadkX'Canada è Québec

Dif i.illes Aug«*r Romance, op 42 (Si 
(H'Iius) «Idvia* |M)ur rordi'.s ( Janaeek ) 

12h00 L'Art vocal
I xtf «Pa < hau\«* Souris* (J Strauss) 
»-t .1 a A euve joyeuse* (Pehar) Amm 
<iuv BèlangiT

13h00 Au gré de la fantaisie 
Au cours de I »*lê les émissions du ven 
dredi sont consacrées aux d«'mand« s 
d» - auditeurs Au gré de la fantaisie 14»* 
etdge Maison de Radio Canada 1400 
♦•st boul D4»r«hestpr Montréal 1121,. 
2M2 Amm ( olelte Mersv 

16h00 Au coeur de t'été •
Amm Dînette H«*llavance

17h00 Recherches scientifiques 
au Carvéda •

10»* de 20 «1 état d<‘I «‘nvironnement I* 
Inv ((aêlan ( amer, médec in chargé 
d»*s programm***^ de santé Hydro gué 
tM*< Pouis Philipjx* Rov direction h.n
V ironn»'m»*nl. resjmnsabl»* du difxsier 
«t«-s BIN Hydro guél)»*( R»** h et int 
Mm h»*l Icart Anim Dustave Iléon

17h30 Préserd-musique 
Anim IVrre Papalm»

18h30 C R P L.F •
I a Matmè»* d»*s autres les femmes et 
I»* mvth«* de l'honneur »*n Si» il»* par 
Diane St‘M i el Maria Mant a Pro<I Ra 
dio I- rance

?(>h(>0 Les Grands Concerts
I »• 1 no Borodine ( Rostislav Dubmskv.
VI . Yuli ) urovsky. vc I uba E«ilina. 
p ) Trios op 70 nos I et 2 el op 97 
-P \r< hMlur. (H«*e!hovi*ni 

32h(>0 Jazz-soliioque
• s» rappl»* }■ rom the Àjiple* el «West 
wofHl lalk- Double Six «Spacemen- 
Duke Ellington «five spot After 
Dark* Benny Golson «Potus Bios 
som« Kenny Dorham «The ITomis»** 
.lohn * ollrane «Paulsf*al« Ray Dra 
(>»*r -I ester Peaps In* Tonv Scott «I 
Don't staml a Ghost of a f ham-e. Kllis 
Parkins «Two f-unky People. -AI 
I »(hn /(K>l Sim^ Anim Gilles Archam­
bault

23hOO Musique de chambre
3 Roman» es, op 94. Adagio et allegro, 
op 70(S<humann) Pouise IVIlenn. 
hlb et < hristina Ma.son scheverman p 

23h30 Lé Voyagé Irdértéur 
.Inn»*r Sanctum* ( Aeoliah) •< onl»*m 
plation* (fvier Michael Hamel) Amm 
Yvon I eblaoc

Samedi 9 août 1986
OhOO Musiques dé nuH 

Amm Moniqu«‘ U'hlam 
ShS& Méditation

• Etre seul en présence de I Autre* 
( 5 ves Prigent )

8h00 Lé Grande Fugue 
Ire h oeuvres d'Handel M f orrelte. 
Havdn et fiastoldt 2e h oeyvresde 
Paganini. Rodrigo et Haydn • 
3e h. oeuvre» de Mo/.art el Tomasek 
4e fl oeuvres de Schubert' Pl»*ni7io. 
Ko«*chlin Raaben J l.orillel SchutvrT. 
Davis et Beethoven Anim (olelte 
M»*rsy

1(^00 Chrofdqué du diaque
Invités f*N*rre Rolland, doyen de la fa­
culté de musique de I Université de 
Montréal et directeur artistique du 
( entre d Art Drford et Eric MePean. 
« rilique musical au journal «The («a- 
z»*lt»'* Amm Danielle Charbonneau

• Emission cutturellé



F-8
lUTTÉRATUREl

Véritable expert en résurrection

Jean Orieux réhabilite Catherine de Médicis
t La biographie est un art diffi­

cile. Dépoussiérer et redonner vie 
a ces personnages statufies ou mo­
mifies au fil des siècles, restituer

E SOLEIL

OU 31 JUILLET AU 
6 AOÛT 1986

10 MEILLEURS DISQUES
SP SO CS Tlirt Arkstt COMP N$
2 i ® Capitaxie abandexine

G(KD wu 14
6 3 2 La vie par procuratxir

Je» Jxaws
GoMxi» CBS 14

13 8 (D Lapurevénte
# loMilxxiln 

arlijtts canadieiis POl 89
tD 6 4 On part en worage

Ji» Corcoran too It
7 6 6 l anxjur autour de toi

noOenSart
Bourjeixs SEl It

9 7 6 Quand le perdrai mes chaxies
PwlPictie

MIO 11
1 1 7 Ragrantdelit

Herleil Lraiard
DISK II

12 9 8 Vivre ensemble
RiclianlCiictiMte

UM 16
1S 10 9 Oommaoe qu'on so4 pacifiques

Ouadatrainei
CBS 86

4 4 10 Quand le tombe en amour
MartmSI^lao

SEl 12

30 MEILLEURS DISQUES
SP SD CS Titre Aitisie COMP NS
3 2 Invisible touch

Genesis wu 09
i 3 (2) When the head rules the mxid

G-T-R RCA to
to 4 3 Danger7one

Kenny Loggins CBS t7
tt 6 ® Your wildest dreams

The Moody Blues POl 18
20 11 ® 1 can't war

Nu Shoot m 06
1 1 6 Sledqehamme

Peter Gabnel WEA 18
to 8 7 Thin red line

Glass Tiger CAP 09
19 10 8 Who's Johnny

El OeBarge MCA 06
13 12 No promises

Icehouse MCA It
28 18 « Papa don t preach

Madonna WEA 06
14 13 11 Diqgxiq your scene

The Blow Monkeys
RCA 11

18 16 12 Song m my head
M V M RCA 08

23 16 13 Nasty
Janet Jackson AAM 07

2 6 14 Holding Sack the years
Simply Red WU 12

26 22 © Modem woman
Billy Joel CBS 86

30 23 16 Mad about you
Belinda Carlisle MCA 87

26 24 17 Love touch
Rod Stewift WU tl

7 7 18 No one IS to Name
Howard Jones wu 18

i q 19 On my ow''
Path laOclle 8 MkIuH
McOonald MCA 09

32 29 20 PatKj lanterns
Kim Mitchell POl 05

16 14 21 Angel m my pockets
One to one wu 11

3t 27 22 OarKmg on the ceihnq
Lionel RkIhc MU 03

36 28 23 Higher love
Steve Winwood WU 06

38 33 24 Glory ot love
Peter Cetera wu 04

36 34 26 I'm your mar
Barry Mamlow RU 04

6 17 26 My dreams ot you
The Boi POl 15

— 37 27 Venus
Bananerama POt 02

8 19 28 Live to tel
Madonna wu tl

34 30 29 How many (nvers 10 cross)
Luba CAP 07

33 32 30 Mountair
Pnnet 4nd ttie Revolution

WlA 05

REACTION FORTES 0
CS - CETTE SEMAINE
SD - SEMAINE DERNIERE
SP - SEMAINE PRECEDENTE
NS NOMBRE DE SEMAINES

iiiCFLS et
LE SOLEIL”

VOUS invitent 
à écouter

le spécial

“Dire Straits”
le samedi 2 août 

à compter de 17h00 
avec Yvon Delisie

une epoque dans toute sa vérité et 
sa compleiité, départager la 
legende de l'Histoire, voilà un défi 
que peu de biographes ont relevé. 
Soit complaisance pour leur sujet, 
soit manque d'imagination, soit 
pauvreté de style, bien des bio­
graphes ne parviennent en bons 
croque-morts qu'à exhumer un 
cadavre.

Jean Oneuz, lui, réussit chaque 
fois un miracle: c’est un véritable 
expert en résurrectioni Son Voltai­
re, son Talleyrand el son La Fontai­
ne sont tellement frémissants de 
vie qu'on aurait envie de les 
loucher.

L'écrivain et romancier incarne 
"l'esprit français" dans ce qu'il a a 
la fois de plus brillant et de plus 
pénétrant. Quel humouri Et quel 
style incomparable! Une écriture 
sobre, classique, limpide.

Cette fois-ci, c'est Catherine de 
MédJCJS (1519-1589), connue (à tort 
selon Orieux) dans l'Histoire comme 
la "reine noiie" ou la "reine san­
glante", épouse et mere de quatre 
rois de France, qui va se mettre à 
vivre sous nos yeux, devoree d'or-

Théâtre
du

Petit
Champlain

présente

Le Quatuor lyrique 
de Québec

“Chante, chante l’amour”

. .d’hier et d'aujourd'hui 
d'ailleurs et d’ici.

20h tous les soirs, sauf 14h30 
le dimanche

(relâche les lundis et mardis)

no/*i2
Renseignements:

692-2613-692-2631

gueil et d'ambition mais aussi toute 
eperdue d'amour et de tendresse 
pour ses enfants, et déterminée a 
défendre leur couronne envers et 
contre tous.
Une reine peu ordinaire

Les contemporains de Catherine, 
puis les historiens, lui ont fait une 
bien sale réputation. Sanguinaire, 
empoisonneuse, débauchée et 
"debaucheuse", fourbe et sans 
scrupule. Le diable en personne, 
quoi!

Orieux démontré que cette répu­
tation, même si elle repose sur un 
fond de vérité, est le plus souvent le 
fruit de l'imagination ou a subi une 
enflure qui n'a rien à voir avec les 
faits. Remarquez que notre héroïne 
avait de qui tenir. Seule descendan­
te directe et legitime de Laurent le 
Magnifique, un des plus grands 
princes de Florence et de la Renais­
sance, Catherine de Médicis a été 
élevée, comme l'écrit Orieux, "dans 
un noeud de vipères", au milieu des 
intrigues, des crimes et des trahi­
sons. Belle école!

Durant toute son enfance, Cathe­
rine ne sera qu'un pion entre les 
mains de son oncle, le pape Clement 
VII, jusqu’à son mariage, à 14 ans, 
avec Henri d'Orléans, fils de Fran­
çois 1er et futur roi de France. A 
Rome et à Florence, elle échappera 
de justesse à la mort, au viol, à la 
torture. Comme d'autres, "elle aus­
si apprend à régner dans un siecle 
ensanglanté", souligne Orieux.

PIANO-BAR . • •

295$, bout
6$5-63M

lAubarg» UfWv«rMl Wondlri)

DANSE AVEC ORCHESTRE
Vendredi et samedi soir,

“Michel LAMBERT'
«t s«s musiciens 

Entrée; 2$

GROUPE TRADITION

imtmtok 
Entrée; 1,50$

Oimanctie apres^nMi 
•ten soiree 

Musique canadienne 
Entrée: 2$

ANDReaS
pü^eNweipeR

«I FRIENDS

Samedi. 23 août. 20h. Billets: 22,50S -19.50S -15,50$
m GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC T .
ni SALLE UOUtS-FRECHETTE. TEL 643 8131 ‘ v: .

LA SIDAC DU VIEUX-QUÉBEC présente

LE5 DÉJEUNERS 
CONCERTS

JARDINS DE L'HÔTEL DE VILLE 
(jimanche3aoûtà11h

ngMAiN MATIN

. STRADA
^ période médiévale

cornemuse, flûte, cheiémies, 
percussions

tiNtr

Deieuoof servi (A pni mo- 
diquei dans les Jardins 
de I Hôtel de Ville par le 
restaurant Mikes sous- 
marins. rue St Jean

En cas de pluie, les aclrvifés se déroulent 
au Theétre du Grand Dérangement. 30. 
St-Stanislas. Vieux-Québec

Collaboration Caisse Pop Notre-Dame 
de Qué , Ecole de musique l'Arquemuse, 
Théâtre du Grand Dérangement et la Ville 
de Quebec

Car Catherine est avant tout le 
produit de son épo^e. Si la Renais­
sance a mventé l'idéal de l'huma­
nisme et de la liberté de conscience, 
porté les arts et le raffinement des 
maniérés à un sommet inégalé, elle 
a aussi permis à la cruauté, au fana­
tisme, a la folie du meurtre d'at­
teindre des proportions mima, 
ginables.

Digne rejeton des richissimes 
Médicis, Catherine est aussi la "fille 
spirituelle" de Machiavel, Florentin 
lui aussi. Elle assimilera très vite 
les leçons de ce maître de la dissi­
mulation, mais ne sera pas seule a 
appliquer ses principes.
Artiste de la négociation

Contrairement à Tunage qu’en 
ont laissée ses contemporains, Ca­
therine avait en horreur la vio­
lence. Elle préféra toujours utiliser 
avec ses ennemis l’arme de la négo­
ciation. Elle n'a "que très rarement 
voulu se venger et anéantir ses en­
nemis", soutient Orieux qui note 
qu'"entre les mains d'une fille de 
Machiavel, la clémence est aussi 
une arme". Elle ne se résoudra à la 
violence qu'en dernier recours, et 
seulement lorsque la Couronne et la 
vie de ses fils seront en danger.

Mais garde à quiconque ose at­
tenter au trône des Valois, qu'elle 
défendra presque seule pendant 30 
ans. C'est ce qui arriva à la Saint- 
Barthélémy, le 24 août 1572, lors­
qu'elle décida de se débarrasser des 
chefs de la rébellion protestante, 
qui s’apprêtaient a frapper son fils 
Charles IX. Elle essaya d'ailleurs 
d'arrêter le carnage mais trop tard. 
Une femme tolérante

En cette ere de fanatisme religi­
eux, Catherine de Médicis, elle, fut 
un exemple de tolérance. Elle fit 
tout ce qu’elle put pour permettre 
aux protestants d'exercer la liberté 
de culte qu'elle leur avait garantie.
Si elle s'en prit aux grands sei­
gneurs huguenots, ce fut unique­
ment en tant que rebelles à l'auto­
rité royale, non en tant que 
réformés. "Le fanatisme en elle

Catherine de Médicis, la reine
n'était pas religieux. Il était mater­
nel et dynastique", explique Orieux.

Sa vraie religion, c'est Tastrolo- 
gie. Catholique sans grande convic­
tion, elle a une confiance inébranla­
ble dans ses astrologues. Son grand- 
prètre, c'est Nostradamus. De la 
cette espece d’optimisme qu'elle af­
fichera toute sa vie contre vents el 
marées. Ses astrologues lui concoc­
teront une potion magique bien 
plus efficace que tous les poisons et 
arsenics que la légende lui a prêtes 
sans preuve: la foi en son étoile.

Enfin, si elle eut recours au faste 
et parfois même à la luxure, ce fut 
encore et toujours dans le but de 
préserver la Couronne de ses fils. 
Les sommes fabuleuses englouties 
dans les fêtes, les orgies et le train 
de vie de la cour n'ont pour elle

noire...
qu'un seul but; maintemr le presti­
ge du roi.

Disgraciée par son fils adore 
Henri m, Catherine mourut dans le 
desespoir absolu. "Sa mort, conclut 
Orieux, fut aussi noire que ses éter­
nels voiles de crêpe mais ce fut celle 
d'un '^and roi'. Le royaume des lis 
était intact. Son oeuvre était 
accomplie."*

Paul BENNETT 
Catherine de Médicis ou La Reine 
noire, biographie par Jean Orieux, 
Flammarion, 1986, 826 pages. 
Voltaire ou la royauté de l'esprit, 
par Jean Orieux, Flammarion, 1968 
et Livre de poche no. 5377 
Talleyrand ou le sphinx incompris 
et La Fontaire ou la vie est un 
conte sont aussi disponibles chez 
Flammarion.

Comment des billots de bois 
se sont-ils transformés 
en chefs d'œuvre f

Par la virtuosité de Louis )obin, maitre-sculpteur.
Venez au Musee du Quebec et faites connaissance 
avec ce maitre-sculpteur du tournant du siècle. Vous y 
découvrirez des objets et des outils de son atelier ainsi 
que les plus importantes sculptures profanes et 
religieuses réalisées au cours de sa carrière.

LOUIS

Cefte e*rpo5ff/oo a été organisée grâce à la partK'pation 
financière des Programmes d'appui aux musées des Musée’- 
natKxiaux du Canada Le Musée du Quebec esf subventionne 
par le mm/stére des Affaires culturelles du Quebec

JOBIN
^ Maître-sculpteur

8 mai/7 septembre 1986
Sur les plaines d'Abraham. Tél. : (418) 643-2150 
Tous les jours de 9hl5 à 21 h. Entrée libre

DU QuÉBECp

POUR VOUS
expression orale 
meilleure communication

SESSION 86-87
15 sept. 86 au 25 janv. 87 

JOUR OU SOIR

PROSPECTUS
DOCUMENTATION
inscription

MATIERES
VOIX . diction - improvisation 

communication verbale 
interview - etc

COURS PRATIQUE
studio radio 

studio television

COLLEGE DES ANNONCEURS 
RADIO-TELEVISION

Bureau et studios: 85, rue St-Louis • Québec G1R 3Z4 • 692-0729

/ I \PROFESSEURS oppuirp n-Ain?
radioprivée OCnVICc D AIDE OOO

TV-Radio d'Etat DEPLACEMENT f

PERMIS No; 669S04 • Cullure personnelle imfiation au metier d annonce./
première institution du genre au Canada (1957) 

• 29 ans d’existence
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CINEMA

L* cUMiflcauon d«i films est établie par 
l'office des communications sociales Voici 
le bareme d'appreciation des films qui sont

firesentement projetés sur les écrans dans 
es cinemas de Quebec et de la Rive-Sud

Les chiffres referent a la valeur artistique 
de l'oeuvre: (Il chef-d'œuvre, (21 remarqua­
ble; 131 très bon: 141 bon: (SI moyen, 161 
mediocre, (7) minable

' Les appreciations des films sont établies 
sur les copies presentees dans la province 
de Quebec.

LA BQITE À FILMS 11044, 3e avenue, Limoi- 
lou, 534-31441 Sbort circuit l-lv.f Sam Dim. 
I3h, ISh, I7h, I9h. 21 h. G. Pru d'entree 
$5.50, $4 75 14-17 ans. $2 75 pour les 65 ans 
et plus et les moins de 14 ans pour chaque 
film.

CANADIEN (Place Laurier, 656-99221 Aliens 
2 I-) voa. Sam. Dim 13h30, I5hS5, I8h2S, 
21h. 14 ans. N B. Les laissez-passer ne sont 
pas acceptes Pru d'entree $6 adultes, 
$5 50 pour les 14-17 ans. $2 50 enfants et 
age d'or.

CANAROIERE (Galenes Canardiere, 661- 
8575). Le moment de vente no 2 (4) I2h45. 
I4h55, I7h05, I9hl5,2lh20 G. Pru d'entree; 
$5.50, $4 75 14-17 ans: $2.50 moins de 14 
ans. $2 75 pour les 65 ans et plus

CARTIER (1019 rue Cartier, 525-93401 Rose 
bonbon (4) Sam I9hl5 Le baiser de la 
femme araignee (31 Sam 2lh.30 G L’annee 
des meduses (5| I9h. 14 ans. Highlander (51 
v.f. Dim. 21h30. 14 ans Pru d'entree $3.75, 
$2 moins de 14 ans el age d'or

CLAP (2360 Chemin Sainte-Foy, 653-.3750I 
Salle Repertoire; La premiere aventure de 
Sherlock Holmes 131 Sam ISh. 21 h üim 
I4h45. I6h45, 2lhl5. 14 ans. Rocky IV (41 
Sam. I7h, 19h G. Talking Heads, Stop ma­
king Sense l-l Sam 23h. G. Le baiser de la 
femme araignee 131 Dim. I2h30, I9h G. Pns 
d entree: $3 75, $2. pour les plus de 50 ans 
et les moins de 14 ans Salle Primeurs; La 
couleur pourpre 121 Sam. I3h. I6h, I8h45, 
2lh45 Dim I2h30, I5hl5, I8h. 20h45 14 
ans Pru d'entree $5 50. $2 pour les 50 ans 
et plus et les moins de 14 ans.

GALERIES DE LA CAPITALE 15401 des Gale­
ries, 628-2455). Salle I; 9 semaines et 
demie (51 Sam. dim I2h40, I4h50, I7h,
19h 10. 21 h20 Salle 2; Le clochard de Bever­
ly Hills (5) Sam Dim I3h25. I5h25, 17h25, 
I9h25. 2lh25 14 ans Salle 3; Top Gun (51 
version française Stereo Dolby Sam. dim 
I2h45. I4h50, I6h55. I9h. 2lh05. G Sailed: 
Trois hommes et un couffin (4) Sam dim 
I3hl5, 15hl5. I7hl5, 19hl5, 2lhl5. G. Pru 
d'entree $5.50, $5 14-17 ans. $2 50 moins 
de 14 ans

LIDO (Levis 837-0234|.Salle Levis 1. Le mo­
ment de vente no 2 (4| Sam. 19h30, 21h45 
Dim I3h30. I5h45, 19h30. 2lh45 G Salle 
fctchemin 2 Cobra (6) Sam 19h30. 21h20 
Dun. I3h30.15h20. I9h30,21h20. 14 ans Pru 
d'entree $5 $3.50 etud , $2 moins de 13 
ans et age d'or.

MIDI-MINUIT (252 me Saint-Joseph est, 
522-2828) Les monteuses (-) l3h3S. I6hl0. 
I8h45, 2lh20. Jeux de voisins (-) I5h05. 
|7h40, 20hl5. 18 ans Pru d'entree $5 00

PARIS (Place d'Youville, 694-08911. Salle I: 
Androïde 14) I3h30. I6h35. l9h4S Les 
gou)es (-) I5h. I8hl0, 2Ih20. 14 ans Salle 2: 
Sauve qui peut 151 I3h, I5h. l7h0S, l9hOS, 
2lh05. G Salle 3: Cujo (4) I3hl5. I6h30, 
I9h45. Cobra 16) I4h45. I8h, 2lh30 14 ans. 
Pru d'entree $5 50: $3. age d'or; $2.50 
moins de 14 ans pour chaque salle

PLACE QUEBEC (525-45241. Salle I: Ferris 
Bueller's day off (4) Sam Dim I3h, I5h, I7h, 
I9h. 2lh. G Salle 2: Heartburn (-) Sam Dim. 
13hl0, 15hl0, 17hl5, 19h20, 21h25. G (Lais­
sez-passer non valide) Pru d'entree. $5.50; 
$5.00 14-17 ans pour chaque salle

SAINTE-FQY (Place Sainte-Foy, 656-0592). 
Salle I: Flight of the navigator (-) I3h. 
I4h40, I6h20. I8h, I9h40. 21h20. G Pru 
spéciaux $3 50, $2.50 enfants. Salle 2: Les 
interdits du monde 161 I3hl0. 14h50, 16h30, 
I8hl0. I9h50, 2Ih30 18 ans. Salle 3: Maxi­
mum Overdrive l-l 13hl5, IShl5, 17hl5, 
19hl5, 21hl5 14 ans. (I aissez-passer non va­
lide). Pru d'entree. $5 50, $5 00 14-17 ans 
pour chaque salle

CINE-PARCS. L'ouverture des cine-parcs se 
fait a I9h et la projection a la brimante Le 
pru d'entree est de $5. gratuit pour les 
enfant? 13 ans et moins BEAUPORT (667- 
53621 Ecran I: Sauve qui peut (41 L'annee 
du dragon (51 14 ans Ecran 2: Cobra (61 La 
dechimre (31 14 ans Ecran 3: Coeur circuit 
(-1 v française L’aigle de fer 15) G De la 
Colline 1831-0778): Ecran I: Les Goules l-l Le 
maitre du jeu 151 14 ans Ecran 2; Retour 
vers le futur (3) et Comment claquer un 
million de dollars par jour (51 G

VIDEOTHEÂTRE. Bibliothèque Gabrielle- 
Roy, 350 rue Samt-Joseph est Auj I2h. I4h 
Nostradamus 1999 l-l Dun I4h L’Amenque 
des Ford l-l

DESCRIPTION 
DES FILMS A 
L‘AFFICHE

L'Aigle de fer (5) Américain 1986 Drame d’a­
ventures realise par Sidney J, Furie Int- 
Jason Cedrick, Louis Gossett. Un adoles­
cent, aide de ses camarades, s’empare d’un 
avion Bubtaire afin de voler au secours de 
son pere, detenu en Afrique du Nord sous 
accusation d'avoir viole l'espace aerien.

Androide (41 Amencam 1982. Drame de 
science-fiction realise par Aaron Lipstadt. 
Int Don Opper, Klaus Kinski En l’an 2036, 
un savant poursuit des recherches sur la 
creation de robots à forme humame Lui et 
son assistant, un androïde, recueillent trois 
astronautes en difficulté qui sont en fait des 
cnminels évades

L’annee du dragon 151 Amencam 1985 Dra­
me policier realise par Michael Cimino Int 
Mickey Rourke, John Lone Affrontement 
entre un policier nouvellement assigne dans 
le quartier chmois et un jeune homme qui a 
le contrôle des affaires clandestmes

L'annee des méduses (S) Français 1984 
Comedie dramatique réalisée par Christo­
pher Frank Int Bernard Giraudeau, Valerie 
Kaprisky Une jeune fille de 18 ans qui passe 
ses vacances a Samt-Tropei s'amuse à agui­
cher les hommes Un seul lui résisté un 
dragueur professionnel

Le baiser de la femme araignée 13) Brésilien 
1984 Drame réalisé par Hector Babenco 
Int William Hiu-t. Raul Julia Un étalagiste 
homosexuel qui est en fait un mouchard, 
partage la cellule d’un journaliste sou­
pçonne d’accomtances révolutionnaires

Le clochard de Beverly Hills (5) Américain 
1986 Comédie satirique réalisée par Paul 
Mazursky Int. Nick Nolte, Richard Drey 
fuss. Bette Midler Un millionnaire qui a une 
femme nevrosee. une fille anorexique, un 
fUs madapté, un chien qui se fait traiter par

un psychutre pour aiusuui. est lui-ncme 
engage dans une aventure avec U benne 
Lorsqu un clochard essaie de se suicider 
daiu sa piscine, ü le sauve mau une fou 
lave, coiffe et bira vêtu, ce demur se trans­
forme en un séducteur et provoque bun des 
remous dans la vu de notre "pauvre ** 
homme

Cobra 161 Américain IBBB Drame policur 
realise par (^rge P Cosmatos Int Sylves­
ter Stallone. Brigitte Nwlsen. Avec son pu- 
tolet Ckibra, sa mitraillette au laser, ses 
armes a feu et tes grenades un dur è cuire 
enquete sur une serie de meurtre 
crapuleux.

Comment claquer un million (SI Américain 
1965 CUimedM realisee par Walter HiU Inf 
Richard Pryor, John (^dv Four henter 
d'une immense fortune que lui lause un pa­
rent inconnu, Brewster doit dépenser tren­
te millions en un mois tout en respectant 
certaines conditions

La couleur pourpre (2) Américain 1965 Dra­
me social reaUse par Steven Spielberg Int: 
Whoopi Goldberg. Margaret Avery En 1909, 
une jeune noire est livrée en manare i un 
fermier, pere de quatre enfants Cet homme 
la traite en servante et lui impose meme la 
presence de sa maitresse Une amitié et une 
complicité naissent cependant entre les 
deux femmes

Cujo (4) Américain 1983 Drame d'horreur 
realise par Lewis Teague. Int. Dee Wallace. 
Danny Pintauro. Mordu par une chauve-sou- 
ns, un saint-bemard est atteint de la rage 
et, pris d’une frenesie meurtnere, il s’atta­
que a son maitre et a une cliente de ce 
dernier

La déchirure 13) Britaniuime 1984. Drame 
social realise par Roland Joffe Int. Sam Wa- 
terson, Haing S Niger Fonde sur une ex­
perience vecue, ce film raconte les mesa 
ventures de deux journalistes au Cambodge, 
lorsque les Khmers rouget s'emparent du 
pouvoir

Fems bueller's day off (4) Américain 1986 
Comedie realisee par John Hughes. Int Mat­
thew Brodenck, Mia Sara Un etudiant, sa 
petite amie et un copain profitent d'une bel­
le joumee d'éte pour sécher les cours et 
parcourir les rues de Chicago. Le directeur 
d'ecole a cependant flaire la manoeuvre et 
se lance a leur poursuite.

Highlander 151 Britaniuque 1986 Drame 
fantastique reabse par Russell Mulcahy 
tnt. Christophe Lambert. Roxanne Hart. Une 
jeune inspeetnee de pobee enquête sur la 
mort mysteneuse d'un homme trouve déca­
pité Le prmcipal suspect lui avoue faire 
partie d’un petit groupe d’immortels qui 
meurent uniquement si un autre immortel 
leur tranche la tète

rm fraoçou péri « it dteouttru &» $éa 
ebêtééu. Mar au ven I0k30 at I3h30 Dia 
I4h. Entree bbre U ast racoaunandi de 
rasarver la plus IM poasibla (646-40381 Se 
termine le I août

PARC DE l'ARTILURIE. Theatre da ma 
nonnattas La samba des caars<trc«its. I/o 
cekbn prohuéw profile de son agjour a 
Quebec pour gipenaenttr $oa nouvtl ordi 
ntleur Mer au van. I0h30 el I3h30 Sam 
Dim. I4h Se urmine le 24 août

THÉÂTRE D'ÉTÉ

Les interdits du monde (61 Français 1985. 
Documentaire reabse par Chantal Lasbats. 
Documentaire sur des manifestations 
deviees d'instincts violents ou sexuels en­
trecoupe d'images d’animaux sauvages en 
liberté pour fin de comparaison.

Le maitre du jeu 151 amencam 1984 Drame 
fantastique reabse par Rosemarie Turko 
Int Jeffrey Byron. Richard MoU. Un jeune 
spécialiste en mformatique a mis au point 
un ordinateur personnel dote de possibilités 
surprenantes Au cours d'un cauchemar, il 
rencontre un etre maléfique qui veut éprou­
ver ses pouvoirs contre la magie moderne di 
l’electronique

Le moment de vente no 2 (41 Américain 
1986 Drame sportif reabse par John G 

Avildsen Int Ralph Macchio, Nonyuki Mo­
nta Dans cette deuxieme partie, le jeune 
Daniel suit son mentor dans son île d'ori­
gine Pour les beaux yeux d'une jeune fille, ü 
s'attire l'inimitie d'un msulaire qui le défie 
dans un combat a mort.

9 semaines et demie (5) Amencam 1985 
Drame psychologique realise par Adrian 
Lyne Int Mickey Rourke, Kim Basinger. Un 
homme et une femme s'aiment avec une 
telle passion qu'ils devront se quitter pour 
ne pas se détruire.

La première aventure de Sherlock Holmes 
(31 Amencam 1985. Comedie pobcière réa­
lisée par Barry Levinson. Int Nicholas 
Rowe. Alan Cox. Le jeune Watson se be d'a- 
mitié avec un camarade supérieurement m- 
telbgent appelé Sherlock Holmes. Les deux 
adolescents entreprennent une enquête sur 
differents décès mystérieux survenus dans 
la ville.

Retour vers le futur (31 Amencam 1985 
Comedie fantaisiste realisee par Robert Ze­
meckis. Int Michael J. Fox. Chnstopher 
Lloyd. Au cours d’un voyage dans le temps, 
un adolescent fait la comi lissance de ses 
futurs parents En plus de tenter de revenir 
dans le futur, il doit egalement résister aux 
avances de celle qui deviendra sa mere

Rocky IV (51 Amencam 1985, Drame sportif 
reabse par Sylvester Stallone. Int Sylvester 
Stallone. Dolph Lundgren. Rocky Balboa ac­
cepte de rencontrer Dram, un colosse russe, 
actuel champion mondial. L'issue de ce com­
bat peut avoir des retombées pobtiques

Rose bonbon (4) Amencam 1986 Comedie 
dramatique realisee par Howard Deutch. 
Int Molly Rmgwald. Andrew McCarthy Une 
jeune fille d'origme modeste étudié dans un 
high school frequente par des jeunes de mi­
lieux aises

Sauve qui peut (51 Américam 1986 Comédie 
policiere realisee par Peter Hyams Int: Billy 
Crystal. Gregory Hmes Deux detectives a la 
veille de prendre leur retraite, se trouve 
tout a coup confrontes aux bandits de Chi­
cago qui veulent leur regler leur compte.

Short circuit l-l Comedie Int Ally Sheedy. 
Steve Guttenberg. Un robot quitte son latio- 
ratoire top secret et disparaît dans la natu­
re. Une etmcelle mal placée lui déréglé les 
micro-circuits. Son cerveau électronique re­
devenu miraculeusement vierge, ü decide 
d'apprendre la Pau. l’Amour et le Respect 
de la vie

Talking Heads -Stop making Sense (■) 
Etats-Unis En anglais et en musique (ver­
sion originalrl Réalise par Jonathan 
Demme Int; Talking Heads En Dolby Stereo 
Concert du groupe bntanmque

Top Gun 15) Américain 1986 Drame d'aven­
tures réalise par Tony Scott Int- Torn 
Cruise, Kelly McGillis. Un jeune pilote de 
l'aviation navale a fait preuve de cou­
rage et de debrouulardise est envoyé à Top 
Gun. l'école de pilotage la plus sophistiquée 
des Etats-Unu.

Trois hommes et un couffin 14) Français 
1985 Comédie réalisée par Caroline Serreau 
Int Roland Giraud. Michel Boujenah Trois 
célibataires endurcis occupent un grand ap­
partement à Pans Lors nu voyage de l’un 
d’eux, une jeune fille dépose à leur porte un 
panier contenant un bébé dont il est 
presumement le père.

THEATRE

PARC CARTIER BREBEUF, 175 nie de l’Es- 
pinay. Les Marionnettes du Bout du Monde 
présentent L’Homme castelet dans le spec­
tacle intitule "Mon Chèteau k jambes" La 
piece s'adresse aux enfants de 4 è 12 ans Le

THEATRE DES FANTAISIES LYRIQUES. 
6870 boul Ste-Anne, Ange-Gardien, le long 
du Samt-Laurent Reservations necessaires 
14181628-6983 La folle traversée de Vincent 
Coulombe Avec La troupe des Fantaisies ly­
riques composée de Vincent Coulombe. 
Maurice Leclerc, Ghislaine Couture, Fer­
nand Tremblay, Pierrette Couture, Beithe 
Arseneault, Jeanne-d'Arc Boucher, Michel 
Laflamme, Sonia Racine et Jacques La- 
flamme, pianiste Prenant le pretexte d'une 
croisière. It troupe nous offre des tirs 
connus de differents ptys. Tous les ven 
sam 20h Billet $13. Une particularité pour 
ce lheàtre on peut apporur son vin et son 
fromage et déguster pendant le spectacle. Se 
termine le 25 septembre

THEATRE DE L’ILE. Saint-Pierre de l'Ue 
d'Orléans, 2 km apres le village. Informa­
tions et reservations (418) 828-9530. Faut 
s’marier pour.-de Bertrand B. Leblanc Avec 
Jean-Guy. Mane Michaud et Demse Ver- 
viUe. Les difficultés d'une tdolescente avec 
son pere Mar au sam. 20h. Relâche dim 
lun. Billets $14 en sem. $15. ven sam

CENTRE DE SKI LE RELAIS, Lac Beauport. 
Boul laurentien. sortie Lac Beauport Reser 
vallons obligatoires apres avou acheté ses 
billets 849-6340 Opérette, comedie musi- 
czüe, extraits de films "Made in U.SX" 
Avec Marie-Cectie Nadeau, soprano; Gilles 
Latour, baryton. Yves Cantin, tenor. Jean 
Neuve!, narrateur, Paule Cote au piano, Mi­
chelle Fountain, violomste. Claude Jobm, 
instrumentistes et Louis Larouche. trom­
pettiste. Extraits de 'South Pecific', Rose- 
Marie" "Student Pnnee", "Okltoma" et au­
tres Ven Sam I9h30. Ouverture des portes 
I8h30 Billets $10. Possibibte de se procu­
rer sur place des vins, fromages et charcute- 
ne. Se termine le 6 septenuire

THEATRE NIVEAU PARKING Theatre de 
l’Entrepôt, 2 rue d’Auteuil, près des portes 
St-Jean Reservations 641-0581 Coup de 
poudre collectif dirige et mis en scene par 
Robert Lepage Avec Josée Deschènes, Be­
noit Goum, Pierre-Phibppe Guay, Helene Le­
clerc et Marco Poulin A l'epoque de la pre­
miere guerre mondiale, aes personnages 
sont entraînes dans des quiproquos et des 
aventures ou "coup de poudre" et "coup de 
foudre" se cotoienL Mar. au sam. 20n30. 
Relâche dim. lun. Billets $8 Se termine le 
30 août

CAFE-THEATRE DU VIEUX-PORT Sur le 
site du Vieux-Port de Quebec, Reservations- 
Theatre du Bois de Coulonge. 681-0088 ou 
4679 Une folie de Sacha Guitry (1885-1957). 
Avec Momque Miller, Gilles Pelletier. Denise 
Proulx, Léo Munger et Jean Turgeon Dans 
un cabinet de psychiatre, le docteur, les pa­
tients et meme le mobilier sont emportes 
dans un rent de folie amoureuse. Mar au 
sam 20h. Billets $12 et $14 Se termine le 9 
août.

THEATRE PAUL-HEBERT, A Saint-Jean de 
l’Ile d’Orléans (nve sud de l’ile). Sur le ter­
rain du Manoir Mauvide-Genest juste avant 
le village de Saint-Jean Réservations et in­
formations. 829-2202. Les mensonges de 
papa de Jean-Raymond Marcoux. Avec Ja­
nine Sutto. Vincent Bilodeau, Annette Ga- 
rand et Richard Blaimert. La difficile rela­
tion d'un père avec son fils adolescent de 
quatorze ans Mar au ven. et dim. 20h30. 
Sam. 19h et 22h. Relâche lun. Billets: $12. 
mar. au ven; $15. sam. et dim. Pru spécial 
pour les groupes. $10. Se termine le 31 août

THÉÂTRE DU PETIT-CHAMPLAIN, 68 rue 
Petit Champlain. Reservations. 692-2631 ou 
2613. Chante, Chante l’Bmaur...Extraits d’o- 
perettes, de comédies musicales et de chan­
sons québécoises Revue musicale par le 
Quatuor Lynque de Quebec: Sonia Racme. 
Michelle Fountaine, Helene Laçasse, Claude 
Ouellet-Garon, Jean Bermer, Roger Four- 
mer, Robert Huard. Au piano; âinstiane 
Farley. Tous les soirs 20h et le dun. I4h30. 
Relâche lun mar BiUets, $10.; $12. Se ter­
mine le 31 août.

THEATRE LA MARGELLE, a cote de la salle 
Albert-Rousseau. 2410 chemin Samte-Fov 
ICegep de Sainte-Foyl. Réservations: 683- 
4821 Pygmalion de Georges Bernard Shaw 
Avec Marc Petitclerc, Josee LaRoche. Jean 
Philippe Carneau. Marie Gagnon. Nathalie 
Tousignant. Laurent Matte. Elisabeth Guay, 
Caroline Dumas et Georges Caouette Jeu 
au sam 20h Billets- $4 Se termine le 9 août

THEATRE DU BOIS DE COULONGE. Parc du 
Bois de Coulonge. SiUery. Reservations et 
informations- 14181 681-0088 et 681-4679. 
Assassin de Anthony Shaffer Avec Luc Du­
rand. Michebne Bernard. Jack Robitaille et 
Michele Sirois. Ou if faut non seulement 
découvrir le coupable mais aussi...la vic­
time. Mar au ven 20h; sam. I9h et 22h. 
Billets $12. et $14. Se termine le 30 août

THEATRE LA FEN 1ERE, Grange-théâtre si­
tuée au 1500 rue de la Feniêre, Ancienne- 
Lorette, près de la route de l’aéroport Ren­
seignements- 872-1424 Des enfants de 
coeur de François Campeau Une jeune 
veuve voit sa vie bouleverses par l'amvee 
de son amant qui a decide de divorcer et de 
vivre avec elle, suivi de peu par toute sa 
famille.Tous les soirs 20h30. Relâche le lun­
di Billets $10 , $12. samedi. Se termine le 7 
septembre
A quelques minutes de Quebec

ANGLICANE. 33 rue Vfolfe, Lévis. Réserva­
tions- 833-8831 Les Dominos écrit et joué 
par Jacques Girard et Jean-Jacqiu Boutet 
Deux artistes de cabarets nous livrent les 
grandeurs et les miseres de leurs vuigts 
années de camere Mar au sam. 20h30 
Relâche dun lun. Billets- $11 du mar au 
ven. $12 50 le samedi Se termine le 16 août 
Pru spéciaux pour les groupes

THEATRE BEAUMONT-ST-MICHEl. sortie 
348, autoroute 20 est Reservations- 837- 
4207. Le ciel de lit de Jan de Hartog dans 
une adaptation de Colette Comédie a epi­
sodes sur les hauts et les bas d'un manage 
durable Avec Chantale Giroux et Alain Mer­
cier Mer au dim. 20h. sauf le tara I9h et 
22h. Relâche lun mar Billets $10 en se­
maine, $ 12. le samedi Pru specuux pour les 
groupes. Un chansoniuer offre un spectacle 
tous les soirs après la pièce à l’amère du 
théâtre et une teutimie d artisanat est ou­
verte tout les lours a cdté de la biUetene

THÉÂTRE D'ÉTÉ DD LAC SAINT-JOSEPH, 
Salle Le Bivouac, boul Gingru, Fossam- 
bault-sur-le-Lac Réservations 875-3544 
Piege pour on homme seuL comedie poh- 
cière de Robert Thomas Avec Joanne Dou- 
cet Michel-Antoine Nadeau, Alain Jean. 
Bernard Michaud. Alam Duchesneau. Denis- 
Michel Gravel et Anne laurence Un man 
que sa jeune épousé a abandonne la re­
trouve mais ne la reconnaît pas Devient-il 
fou? ou est-ü vKtime d'un complot? Jeu. au 
dim 20h Relâche lun. au mer Billets, $10 : 
$12

U BOB DIS AMOUREUl. 841 ave du Palais. 
Saiat-Joaeph de Beauce autoroute 73 sortie 
173 Reservatioaa necottaires 14181 397 
5337 eu 6094 La minière appnveuee d’Y­
von Brochu. Vu comptable tanne de sa "job" 
decide de porter Je tablier pendant que sa 
temme ire travailler Mer eu dim. 20h 
Relâche luit mar Billeu $12 Se termine le 
3 août

THEATRE DU CANOUE, Route 204. 5amt 
Prosper. Beeuce-Sud. Reservelions et infor­
mations (4181 594-5000 U "Best" C'est le 
B.S. de Fernand Jacques Avec Simon Rous 
seau, Raymonde Brossard Andre Ross Lise 
laflamme et Stéphane Letourneau Les tn 
bulations d'une famille qui refoit du bien 
etre social Jeu au dun 20h30 Relâche lun 
mar mer Billets $6 Se termine le 10 août.

THEATRE DTTE DU MANOIR RICMEUEU 
Pointe-au-Pic dans Charlevou Reserva­
tions. 14181 665-3703 ou I 800-463-2613 Old 
Orchard? Coaaau pasi de Reiean Vigneault. 
Avec Denys Pans Deux couples décident de 
faire du camping sauvage au heu d'aller a 
Old Orchard, comme a habitude Mar au 
sam 2lh Relâche dim lun (sauf pendant 
les vacances de la construction! Billets 
$12 , $10. pour les groupes Se termine le 29 
août.

LE nr-CIUT NOIR Cafe-lheaire a l’Au­
berge du Faubourg. Saint-Jean Port Joli, 
reute 132. Reservations 1418) 598-6455 ou 
3248. Cher manage de Monique-Miville 
Deschenes. Avec Julien Bessette. Monique 
Miville-Deschenes et Yves Massicotle Que 
ce soit pour le comparer a un calvaire une 
failbte ou une bonne aflTaire il y a long a 
dire sur cette institution Mar au sam 
20li30. Relâche dim. lun. Billets $9 du mar 
au ven $10 sam Pru spéciaux pour les 
groupes de 15 et plus $8. Forfaits disponi 
blés incluant repas et spectacle $16 sauf 
les sam Aussi possibilité de repas-croisiere 
theatre et meme hebergement Se termine 
le 16 août Supplémentaires les 23 et 3U 
août.

THEATRE LA ROCHE A VEILLON, 247 de 
Gaspe est. St-Jean-Port-Joli Reservations 
598-3061 ou 62 Urgence de Madeleine B Na­
deau. Avec Madeleme B. Nadeau, Sylvie 
Dube et Michel Harvey Comedie dans une 
salle d'urgence Mar au sam 20h30. Relâche 
dun lun. Billets. Du mardi au ven. $8, $4 
pour les enfants: Sam '$9 50. $4 75 pour les 
enfants. Pru pour les groupes Se termin: le 
16 août

MUSIQUE
DOMAINE FORGET dans la grande salle 
Sauit-lrenee, dans le comte de Charlevou 
Ce soir 20h30 Pierre Amoyal, violon. 
Frederic Lodeon, violoncelle. Lorraine 
Pneur, piano Au programme Schubert et 
Tchaikowski Pru d'entree- $9 , $6. etud et 
age d'or, gratuit pour les enfants jusqu'à 12 
ans

CONCERTS DU MOULIN DE LA SEIGNEU­
RIE DES AULNAIES. 525 de la Seigneurie. 
Village des Aulnaies Rens 354-2800. Ce soir 
et demain 20h30. Andre Papillon et Louise 
Fortin, flûte et clavecm Pru d’entree $5 
$2.50 enfants

LES FANTAISIES DU CAPITAINE ALEXIS 
LABULLE ET DE SON EQUIPAGE, spectacle 
d'animation musicale de l'ensemble de mu 
sique traditionnelle et contemporaine Avec 
Lsüier Gonlhier. claviers. Robin Grenon 
rliant et cordes, laval Tlubodeau, instru 
mentsavent Tous les sam dim I3h30 Parr 
Histonoue national le Port de Quebei au 
XlXe siKle, 100 rue Saint-Andre Rens 648 
3300. Se termine le 31 août.

CAMP MUSICAL LA SORIBANDE Base 
Plem-Air 4 Saisons, Lac Sergent, Cte Port- 
neuf. Rens: 875-3565. Auj. I3h30: Les 33 
campeurs guitaristes, les professeurs guita­
ristes ainsi que la chorale du camp offriront 
une fête musicale- Entree libre

MESSE DES ARTISTES. Dimanche le 3 août 
I2h. Invités: Mano Sépulcre, peintre et 
dianteur et Marie-Anne Natm, comedienne 
et clianteuse. Au programme. Ils interpréte­
ront en polyphonie C3irse traditionnelle et 
religieuse des chants de leur pays. Entree 
libre Chapelle Hutonque du Bon-Pasteur, 
1080, De la Chevrotiere. Rens- 641-1069.

THEATRE DU GRAND DERANGEMENT, 30 
rue Saint-Slanislas Ce soir et demain 22h30 
Lucie Blue Tremblay, auteure-composi- 
teure-inlerprete. Pru d’entrée: $3.50

AMPHIGLACE ANCIENNE-LORETTE. Ce 
soir 20h Spectacle "Au hasard des oiseaux" 
reabse par 27 jeunes enginant de differents 
pays francophones En seconde partie, le 
groupe Crescendo. Pru d’entree $4 , gra­
tuit pour les enfants de moins de 12 ans

LES DlâUNCHES MIDI DU PETIT CHAM­
PLAIN. Chaque représentation aura beu 
dans le parc, rue Petit-Champlain ou. en cas 
de pluie, dans le théâtre Pelit-Champlam 
Les gens sont invités â apporter leur lunch 
Entrée libre. Au programme dimanche 

lé D'AIlh30à I3h30. Rem 
ciens, troubadours.

l'Antome et ses musi-

BEAUPORT EN IdUSIQUE. Aq). et demain 
Le Festival western présenté au Campuig 
mumcipal. 95 rue Séiémté.

PLACE-ROYALE. Aqj. I4h et ISh Danse Par­
tout présente "Danse c'temps-lâ".

A BORD DU LOUIS-JOLUET Départ du Quai 
Chouinard â 20h Réservations 692-1159 In­
vite Crouiere Love Boat. Pru des billets 
(incluant croisière et spectaclel- $17.50, 
$14 50 age d or: $12 enfants de 5 à 12 aits 
Les billets sont en vente au Quai Chouinard 
et au kiosque de la terrasse du Château 
Frontenac.

DANS LES JARDINS DE L’HOTEL DE VaLE 
sur la scene extérieure Ce soir 21 h Jani­
tors Animated.

L’A PROPOS, 598 rue Saint-Jean, coin Sle- 
Marie Jeu au dun 22h. Mano Paradu. pia­
niste de jazz. Se termine dim

LTMPRISE, Hotel Clarendon. 57 rue Sainte- 
Anne Mer au dim 22h. Le Sextet Otimo. 
Jazz bresil Jazz rtandard Se termine dim

LE PAPE-GEORGES. Butrot à vin 8 rue Cul- 
de-Sac. quartier Petit Champlain Jeu au 
sam 22h. Bernard Cimon. Se termine le 9 
août

LE PETIT PARIS, 48 cète de la Fabrique, 
Vieux-Québec, Mer au dim. 22h Jaaa- 
Iherre Benibé. Se termine dun

LE ZODUQUE ASTRO BAR, 1133 boul Jean 
Talon. Charlesbourg Mer au sam quatre 
spectacles par soir a compter de 2lh30 Le 
comedien-fantauuta Chabanel présente un 
spectacle en alternance avec Richard Huet. 
Se termine ce soir

AUBERGE DES QUATRE TEKIPS, I6I che­
min Tour du I.ac Lac Beauport leur la ter 
rasse ou a l’inteneur s’il pleuti Tout les 
dimanches a compter de I5h jusqu'en 
soiree Lot Latinos, festival tropical ten et 
couleur du monde afro-lalino

AU VIEUX-PORT 
DE QUEBEC

Ce tou- 2lh. dans le ladre des Samedis inter­

nationaux Earths kitt et Marjolene Monn 

l'ne amencauie et une quebeuiise reunies 
sur s<-eiM pour un spectacle a I américaine 
air sur la blues et le rock Billets $10

Eartha Kitt et Marjolene Monn pendant la "prise de bec” surve­
nue lors d’une conférence de presse mercredi a Montreal. Les 
deux chanteuses seront réunies sur la scène de l'Agora, ce soir 
et ça promet de faire des étincelles!

A SURVEILLER
Pow-wow 1986
I.a nation huronne VVendal tient aiijcurd'hui et demain la 20c 
edition de son pow-wow Des kiosques présentent differentes expo­
sitions d'artisanat, d'art, de pie};es pour la trappe, etc. Des clowns 
et amuseurs publics parcoureront le site et sauront amuser les 
petits. L'activite principale de la journée de samedi sera la course 
de portage de Ccinot, categorie amateur l.'inscnplion se fera a 12h 
et le depart se fera à 13h Rens: Yves Sioui ou I.udger Picard (842- 
8236). Il y aura egalement un concours de portage de sacs de sable 
Dunanche une course en canot se tiendra sur la riviere Kabir 
Kouba. L'inscription se fait sur le site dimanche a compter de I2h 
et le départ se fera a 13h
Cûte divertissement, on pourra entendre differents chansonniers, 
assister a des spectacles de percussions ou a la representation de l.i 
troupe Sandokwa, ce soir a I9h
Un feu de joie est prevue pour ce soir 23h et il sera suivi d'une 
disco.
Tous les spectacles sont annules en cas de pluie, sauf pour diman­
che ou il faudra se rendre a la salle communautaire sur le boul. de 
la Riviere

•
Anniversaire de fondation 
de la République de la Bolivie
L'Association Quebec-Bolivie lance une invitation a une celebration 
socio-culturelle commémorant le 161e anniversaire de fondation de 
la République de la Bolivie. La ceremonie aura lieu dimanche le 3 
août a compter de 11 h, au Hall principal du Palais de Justice de 
Quebec, 300 boul. Lesage, face à la gare intermodale. Différentes 
activités marqueront cette journée: tout d'abord, une gerbe de 
fleurs sera déposée, en signe de reconnaissance, au pied du monu­
ment de Simon Bolivar. Par la suite, le groupe "Kantuta" de l'Asso­
ciation bolivienne de Montreal, présentera quelques danses typi­
ques de la Bolivie. Il sera suivi par l'ensemble "Pachamama" de 
l'Association de Quebec et de son repertoire folklorique. Un cock­
tail terminera cette joumee

•
Ateliers de découvertes scientifiques.
Dans le cadre de "L’été au Musée", des ateliers de decouvertes 
scientifiques sont proposes tous les dimanches a I4h. Sous le 
thème "La science au Musee", cette activité familiale permet de 
retracer l'histoire des sciences. Offert en deux volets, ce projet 
propose tout d'abord les 10 et 24 août: "Viens découvrir l'hologra- 
phic"et les 3 et 17 août' "L’histoire de l'electricite et du ma­
gnétisme". Reservations: Marie-Dommic Labelle (692-2843).

•
Connaître le Raja*Yoga.
Une introduction au Raja-Yoga se tiendra les dimanches 3 et 10 
août a 19h, au Centre de Raja-Yoga, 830 des Jésuites, app. 7. On y 
abordera deux différents themes: la connaissance de soi et la medi­
tation. L'entrée est libre. Rens: 682-0203.

•
Invitation aux petits seigneurs.
La garderie "Les Petits Seigneurs", située au 648 rue Drouin à 
Pintendre, organise une journée "portes ouvertes" dimanche le 3 
août de I3h à 17h, pour souligner son ouverture. Tous sont invites. 
Rens: 833-6192.

Festival du couscous.
Monsieur Sadok Dekhili, nous prévient de la tenue d’un festival du 
couscous qui se tient présentement et ce pour tout le mois d’août, a 
son restaurant Le Carthage. On pourra déguster de 25 a 30 sortes 
de couscous: au lapin, aux fruits de mer, au poisson, etc.) Des 
spectacles seront présentes tous les soirs. On pourra voir une 
danseuse du ventre et différents duos offriront de la musique 
orientale. Ce petit cafe typiquement tunisien est situe au 399 rue 
Saint-Jean

Cap Tourmente en caleche
Devant le succès remporte en fin de semaine demiere par l'activite 
"Cap tourmente en caleche", la Société linneenne a decide de pro­
longer ces excursions jusqu'au 14 septembre. Rens: 827-5167

•
Invitation à un méchoui
Les a^onomes de la region de Québec sont tous invites, en compa­
gnie de leur famille, parents ou amis au Méchoui annuel organise 
par la Corporation des agronomes de la région de Quebec. Il faut se 
rendre a l'erabliere de Ghyslain Jobin situee au 4452 rue Notre- 
Dame a Saint-Augustin. On demande d'apporter vos jeux de plein 
air, vos chaises de parterre et vos boissons alcoolisées (si vous 
desirez en consommer). En cas de pluie, une grande salle permettra 
d'accueillir jusqu'à 200 personnes. La cuisson des agneaux com­
mencera vers 14h et la journée se terminera par un feu de joie. 
Coût: 513.; $6.50 pour les 6-11 ans: gratuit pour les moins de 6 ans. 
Voici quelques numéros de telephone a composer pour des rensei­
gnements: Angele St-Yves (644-3596 ou 651-3025); Michel Duval 
(839-0369), Jean-Yves Chateauvert (643-4896 ou 527-1559); Fabien 
1 anglais (648-3539 ou 653-0972).
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Environ 663 victimes chaque année
Québec, L« SoMI, sanMdl 2 août 19M

L’homicide encore
une rareté au Canada

♦ OTTAWA (PC)- L'homicide est 
encore une rareté au Canada, au 
regard des autre causes de mort 
violente, non naturelle, comme le 
suicide ou les accidents de la cir­
culation, rapportait hier Statisti­
que Canada.

Depuis 1975, le nombre des vic­
times d'homicide est demeuré rela­
tivement stable, voisinant chaque 
diinee la marque de 663, soulignait 
le Centre canadien de statistique 
ludiciaire, un organisme qui émargé 
de Statistique Canada, dans son 
rapport sur la situation des homi­
cides pour l'annee 1984.

Dans la plupart des cas, les vic­
times restent des individus céliba­
taires de sexe masculin âges entre 
20 et 29 ans. Ils sont généralement 
abattus ou poignardés dans leur 
propre domicile par une de leurs 
connaissances, le plus probable­
ment un membre de leur famille.

L’alcool ou la drogue a souvent 
été l'un des ingrédients du drame et 
les présumés meurtriers sont 
generalement des célibataires de 
sexe masculin appartenant au 
meme groupe d'âge que la victime.

Des 18 pour 100 de victimes 
agees de moins de 20 ans, plus de la 
moitié étaient âgees de moins de dix 
ans.

Dans 16.9 pour 100 des cas, les vic­
times ont été battues à mort, alors 
que la strangulation est citée dans 
6.9 pour 100 des autres meurtres.

Au Québec et dans les Maritimes, 
les tueurs ont généralement tiré 
sur leur victune. Dans l'Ouest, l'ar­
me privilégiée a été le couteau. En 
Ontario, les deux types d'armes 
étaient à peu près utilisés 
également.

Dans les territoires nordiques, 
les victimes ont été soit battues à 
mort, soit poignardées.

Environ 14 pour 100 des meur­
tres sont survenus au cours de la 
commission d'un autre acte crimi­
nel - le plus souvent un vol qualifié, 
un cambriolage ou un vol simple. Le 
cinquième des 93 homicides commis 
au cours de la commission d’un au­
tre crime sont survenus dans le 
contexte d'une agression sexuelle.

Près de 54 pour 100 de tous les 
homicides sont survenus soit au do­
micile de la victime, soit au domicile 
de l’accusé. On signalait que 17.5 
pour 100 des meurtres étaient com­
mis dans un endroit public et 13.6 
pour 100 sur les lieux du travail ou 
dans un lieu privé autre que le 
foyer.

Armes a leu
l es armes les plus couramment 

utilisées pour commettre ces 
crimes sont encore les armes à feu 
et les poignards ou couteaux. Ces 
instruments sont responsables de 
62.6 pour 100 de tous les homicides.

A la maison
Bien que près de la moitié - 45.9

pour 100 - des victimes aient été 
tuees dans leur propre résidence, 
les proportions à ce chapitre va­
rient selon qu'il s'agisse d'hommes 
ou de femmes. Ainsi 60 pour 100 des 
victimes féminines ont été tuées à

CORRECTIONS
Dans notre cahier publicitaire 
“Solde approvisionnement’’, 
distribué vers le samedi 2 août, 
veuillez noter les corrections sui­
vantes 
Page 3 -

Le diable/chariot a 4 roues 
combiné à 17,97$ peut ne pas 
être disponible dans tous nos 
magasins, par suite de pro­
blèmes de livraison de la part 
du manufacturier

Page 4 -
La marmite de 20.4 litres an­
noncée a 16.97$ comprend 
un support pour 7 bocaux de 
1 litre (et non 7 bocaux de 1 li­
tre. tel que mentionné)

Page 5 -
Tous les modèles illustres des 
lolies lampes de table a 
i9.99$ peuvent ne pas être 
disponibles dans tous nos 
magasins.

Nous nous excusons des 
inconvénients que ces erreurs 

auraient pu causer a notre
clientele.
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OPHTALMOLOGISTES
Maladies des yeux, examen 

de la vue, orthoptique

VERRES de 
CONTACT
(Lerrtilles spéciales) 

(EDIFICE BELCOURT, BUREAU 210), 
2590, BOUL. LAURIER, STE-FOV

SAINTE-FOY
• 653-6655 «

Z'
En Primeur à Québec

énergie

Télé 4 présente

llp with People
‘deux heures inoubliables de musique 

avec 100 chanteurs cl danseurs 
‘dec costumes éblouissants dans une 

chorégraphié spectaculaire 
vous transporteront 

Laissez-vous emporter par le

' VENDRED115 août
SAMED116 août 

au
PALAIS MDNTCALM

a 20 hres
Billets. 10 S, 12 S. 14 S 

En vente
Palais Montcalm, Colisée de Québec 

Billeterie du Vieux-Port 
La Baie, Theatre du Bois de Coulonge 

Bibliothèque Gabrielle Roy
On recherche familles d'accueil: 656-5110

la maison, au regard de 38 pour 100 
des victimes masculines.

Si les victimes d'armes a feu, de 
couteaux ou de voies de faits graves 
pouvaient être aussi bien des 
hommes que des femmes, ces der­
nières restaient cinq fois plus sus­
ceptibles de périr par strangula­
tion, ou deux fois plus de mourir 
par suffocation, que les hommes.

Dans les 516 homicides résolus 
en 1984, les victimes connaissaient 
leur agresseur dans 75 pour 100 des 
cas. De plus, 39 pour 100 des vic­
times et des tueurs étaient de sim­
ples connaissances, alors que 38.2 
pour 100 étaient parents ou époux 
de droit commun.

Le plus grand nombre d'homi­
cides de 1984 a été signalé en juillet 
84, alors que le mois de février a été 
le plus calme à ce chapitre.

En 1984, 90.6 pour 100 de toutes 
les personnes soupçonnées d'homi­
cides ont été accusé au cours de la 
même année et la plupart de ceux 
qui n'ont pas été mis en accusation 
se sont suicidés immédiatement 
après avoir commis leur meurtre.#
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U Scm. Gmm Frvchftt»Mort suspecte sur le campus
♦ Une jeune femme dans la vingtaine a été retrouvée sans vie, vers 17h30 hier, dans un petit 

bois du campus de l’université Laval. Vêtue d’un jean et d’un chandail de laine, la victime a été
découverte par un passant, près d’un sentier très achalandé. Elle reposait contre un arbre et ne 
portait aucun papier d'identité. La mort remontait à quelques minutes.

r
LE SOLEIL et #^?V980am

SAE’AHHSAbBinBS
Venez voir les baleines les 5,6 et 7 septembre dans 

la merveilleuse région de Charlevoix
Ecoutez CBV-980 entre 7h et 7h30 tous les matins, du lundi au vendredi, et notez le mot de 
passe mentionné sur les ondes. Puis, remplissez le coupon de participation ci-dessous et re- 
tournez-le à l’adresse indiquée.

Règlements:

Chaque jeudi, du 24 juillet au 28 août, deux noms seront tirés au sort parmi les coupons reçus. 
Ces personnes mériteront une fin de semaine pour deux dans le comté de Charlevoix*, à Tau- 
berge mentionnée par l’animateur.

— Le concours débute le 19 juillet et se ter­
mine le 27 août 1986 a 24 heures

en collatior^tion avec 
les CROISIERES 
NAVIMEXinc et

Association Tounstique 
Régionale de Charlevoix

— Les frais inhérents a la Regie des lote­
ries et courses du Québec ont été payes 
par l'Association touristique de Charle­
voix.

* Le pn« coinprond I hebefgemeet pouf deu« nuits deu« petits deieuners. deui sou­
pers, un rfinef sur te bdteau de cfoisiere le samedi midi (le pnii du passage sur le ba 
leau est inclus) et le transport Quebec La Malbaie^Ouebec

— Tout litige quant a la tenue de ce 
concours peut être adressé a la Régie 
des loteries et courses du Québec.

— La valeur totale des prix est de S 460*

Auberges
participantes; LES TROIS CANARDS LES SOURCES LA PINSONNIERE 

AU PETIT BEPGER LA MAISON DONOHUE LES PEUPLIERS
LES FALAISES LA PETITE MARMITE LES SABLONS
LA ROSE AU BOIS MANOIR RICHELIEU MANOIR CHARLEVOIX

— Les reglements sont disponibles à CBV- 
980

g Faire parvenir à: CBV-980 
■ C.P. 10400, Ste-Foy, Qué. 
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